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le? navirefe arrivés hier à N w-York 
s .ns exception, ont essuyé d’eflroy i- 
bies tviupétes sur VAtlantiqu , e 
ont eu v..ie traversée des plus d 
getuss.

L«- City of Chicago, presque depuis 
son depart dô Liv-: pool, le 15 rou 
tant, jusqu’à sou arrivé -, a t u à lut
ter contre une série inmtmompue 
de tempête: plus violentes les un-s 
que les autres, En outre, le 23 
v rs dix heures et d mie du soir, ti 
s'etait trouvé pris au milieu d'un 
vaste eieudue de glac s tlotiantes,et 
ce il’est
heures, qu’il est parvenu à s’en 
dégager. La m r cep ndant était 
calme, le ciel s is.n • t la tempéra
ture d une doue ur pnulamère 
lorsque 1 City {Chicago s’est mis 
eu roule : mat; il avait à à peine 
gagné la haute nier qu'éclatait un 
orage, accornp gué d’eclairs 
giants et d1 ff oy 1>1- s coups de 
tonnerre.

Après l’orage à mesure que le 
navire avançait, la température 
s’est aba>sée rapidement. et le 
froid est bientôt d> venu si rigour
eux que les oüieiers Ue quart su: le 
pont en ont été très incommodes. 
La m r, d’ailleurs était t es grotse, 
des lames gigantesques balayait ni le 
pont, et de u-rrib.es coups de vent 
se si ccédaient presque sans inter
valle. A p usv urs réprists, ie 
steamer a dû . ’..rrèt r pour répa
rer diversesavurns Eu un mot, 
l i traversée a été peut-è re la pins 
périlleuse qu’ait encore fa te le 
uGity of Chicago ” ; toutefois, il n’y 
a pas eu d’accidents de personnes

Ll-s autres steamers trausa'laiiti- 
qu s, arrivés également hier, no 
tarn ment le Lyudi in Mon treh. parti 
d • Londres le ? janvi r ; <■ Rus i t, 
parti de Hambourg, -lo. 12 ; ie Yol- 
t.rno parti de Ha u bourg le 30 dé
cembre, etc., ont eu am si des tra
versées épouvainabl'.8, et la p upart 
d’e tri' e ix out été ob'gés d’a.ler 
re réfugier -i Üa ifax, soit pour y 
renouve er leur p. ovi-ion - de ch.u- 
bou, roit pour y réparer leurs a va

HANGER, da 

EN RES
intéressante découverte s«wf*

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉS
312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA

Importateurs et Commerçants d F,p. 
ceries de Choix, Etc., Etc.

est Nouveau et 
ix sont Très Bas.

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE

Eu.v.n rs : > : v.si 1)1: nu y N 12 ODEin oaiCIEUSES>
Il suffit de frotter légèrement les objets pot,/ les parfumer

(la Peau, le Lintje, Papier à Lettres, etc )

L. LJUCrlvA3J7D, fournisseur de î.t Cour de iRuOoio

207, RUE SAINT HONORÉ. PARIS
| Se vendent dans toute* ies ri ne as Parfumeras, Pie " et Drogueries du Monde.

Frais etNotre Stock

BELL,
VENEZ VOIR ?

Pe£peu d’usure g.uvermment do la province. Los Grands Magasinée Gapilttep & Co.|sont remplis d'acheteurs empresses
pour garantir le salaire des ouvriers i 
Nous croyons qu’un t 1 projet de
de loi a déjà été piès.uté, ou don Usez quelques-uns de nos prix comme échantillon de ce que nous pou-
1 eue Di n ot. vous faire, et venez A bonne heure pour éviter l'encombrement.

Les autres umons de travail de
Montréal et des autres parties de 11 Dos monceaux d ■ belles étoil's à manteaux valant $1,(1 u, 
province devraient pren i-e fa t et $1,50 et $2,00 la verge, vendues à 50c, 7 »c et $ 1,25 la verge.
cause pour leurs contre:» sur une ; Des piles de vlan ne! les tout laine valant v?o et 35e vendue-; 
que-t.mquimt.r sse ton-!, .nas- . • vt Sc !a verge, 
se ouvrier , et rec a ncr en meme
tempsl'ex-mptiou ü saisie desga - Un grand lot d'etofFes •* robes de fantaisie valant 05e,
e par là supprimer les some s jui réduites a 25c la verge, 
permette ut aux R hy locks du pays ; 
de se repaiere aux dép uis des ou- I 
vriers.

fîos.
8972— En parfairerdre

13097— Presque neuf

880F— olie forme élégante —200 

9433— En bon ordre

6847— A meuble récent

Un bargain à —150 

En bon ordre —125

leudemin, veri troisblés, d’Ottaw i 

la bonne qua
—300

—200
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’861— très bon marché à —100 

29— Bon pour la pratiqua — 65

Cesj/instruments sortent des ma 
niifactures Steinway, Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.
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i «i i ne il i n.
C/3
=3Carreautes tout laine pour robes valant 35c, pour 20c lu verge | 

Manteaux de toutes sortes, depuis *3.0(£jiisqu’;\ $1(),Ajuste la Turn"
| lié de la valeur

ni u- i1 «•»•<«•#I, r<m - ».
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BELL f Cî II 
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M —^ DYlVOÎS

Ira Poumons, .lu |*olv, .li s li 
.loua d'Urm \ Movn-s lyvlim.l." 

Pauscniont .i lu main, eu .< ci t
- - Chapeaux de feutre pour damos et enfants ;*:«• 
flfrei, i si.âii.

Le plus grsand massacre de Maschandiscs qui ait 
jamais eu lieu dans Ottawa.

C’est nous qui perdons, vous qui gagnez.

oonsruiTioivs — ooivcft^a„:ist:t !

et 50c, valant 0l/^ellxe «le Beiviyart ummU).". «ans couper lo poil.
Québ c, 31 jan—M. ti.ullairgé, 

ingêiiiiuir de la cité, a écrit a i i 
ft brique de Beaupot au si j T d la 
reconstruction proch ii 11 de 1’. lis-- 
de celle paroisse. C’est l’in mili
eu r de la cité actuel qui en 18*9 i 
préparé les plans du temp'e qui 
vient d’ôtre mceiidu*. Mis lors 
qu’on en a fait la construct on, h.s 
plans d” M, Bail la rg • ont 
suivis d’une manière bien i m par- 
fai

En effet M. Baillai'-gé sugg.'ra t 
dec nstruiie j* . x t ■or-, à quatre 
et on a fait ries tours à d'*ux pans 
seuleuv lit. 
con-tr i it de romr f s.«i lanls 
d. c nq piads, et Crux que l'on a 
érigés n" nt que deux pieds’ 11

Paris, MK CPI VI H «g 275, rue Saint-Honoré

| \Sl-HYACINTHE, OTTAWf^.O
^ ooo-oo* ooooo c>o*>o€3ii

sI I). MOH1N A ta».
hiv: VM.I S VHAUMACiKS DIT OANADA.Sparks)i rue

■ Conditions ae $3.00 à $10,0( 'par

(Avis aux (ConsommateursVoitures
été Loss PRODUITS cto lat

b: D. GARDNER & CO. Parfumerie Oriza L. LEGRANDuILLE 61 RUE SPARKS 307-, rue St-Ilonorô, à IJA.TïIS

t ; ORIZÛ OIL• ESS.ORIZA-ORIZA-LACTË *CREME-ORIZA 
ORIZA VELOUT E ORIZHONICA « ORIZALINT « SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU l^'BLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président .1 lour fabrication,
2’ A leur qualité inalterable et â la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRO QUITS ORIZA 
poor rirre sor /cor l'rpotatios» 

avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS VENOtNI darb toute» les IwHSOWS H0NÜRALI IS d# PARMIMtRIt et DROGUERIE 
Envol fiaunoo de Faria du Cataloguo Illustré

60 A 68 IÎTE SPARKS.OTTAWlu poste d'affaires • 
nt Vcvtures Légères, 
aes nous avons puisé 
arAntir em ère salle 

direction ; eu 
très b ’j. 

s mette as

l ilÂilBON ! DOMINION FLOUR ST0''l:DEPECH* S DU SV1ATIN
me que n

ii y a eu • d'V ■::• nutr délail- 
de- plan, d ■ M. Baillai'g-1 qui 
ll'oiit p.t> é é suivi-', -ou- p'et x..* 
q l’on n’avait pas lvs moy us de

(Set vice Spécial’, T^s meilleurs 
de char 

itnmincux 
et authra*

QUoli» j i.» place <>ft voiin ponvee acheter AmeUh u 
l«»n ; marché toutes espèce# «le grain, faruieei-

tu )\r \s aou.M vn
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•iO, (Jarre «lu By. B(i

STEWART Dévouement liéroKme
Halifax,31 jan - Le“ Polynesian” 

| de la ligue Allan, avec le capitaine 
et les cinq hommes d’équipage du 

1 brick français k‘Mathilde,” de Nap
les, abandonné en m*r dimanche 

—■* dernier ea arrivé dans le port.

“ Mathilde
tiques. Le u Polynesia 
Liverpo >1 le 16 janvier, a eu comme 
tous les autres su amers transatlan
tiques, une traversée très orageuse. 
Dunanch matin surtout, la mer 
était en furie, le vent souillait avec 
viohnee et il tombait un verglas 
aveuglant, lorsque la vigie a signa
lé un navire en détresse. C’était 
jutsement le “Mathilde.”

Parti de la Martinique pour St 
Pierre et Miquelon, l- 5 décembre 
dernier, le “ Mathilde ” est arrivé 
en vue des bancs de Terre Neuve 
le 4 janvier par un temps a bom in a- 

-< ble. 11 a essayé cep ndant de con
tinuer sa roui ■ vers St Pierre et 
Miquelon ; mais la tempête était si 
violente qu.il a (lailu bientôt y 

Y renoncer.
• Le capitaiue du ^;Ma;hilde” s’est 

efforcé alors de se diriger vers Saint 
«Lan de Teirri euvé ; mais une 
bourrasque de neige'l’a t tùpê. hé

W de gagner ce port. A peu près au 
môme moment un terrible coup de 
mer en evait les mats du brick ; 
l’eau envahissait la cambuse, dé
truisait les provisions et causaittoute 

| sorte de dégâts.
I Malgré cela, deux jours plus tard. 
F le capitaine du “ Ma hilde ”, es-a- 

yait de nouveau de rt prendre la 
route de St Pierre ej Miquelon ; 
mais le brick s’est h -une sui
des glacesüottantes et denombreuse 
voies d’eau s'y so.it produites.

• Huit fois, le capitaine et les mate- 
I lots ont fait des étions désespérés

pour atterrir n’importe où, mais 
l chaque fois ils ont été rejetés au 

large par d’tflroyables coups de 
vent.

k Le brick, à moitié rimpl d’eau 
r et en danger imminent d'etre en- 
B glouti, présentait l’aspect 1 ■ plus 
% lamentable lorsqu’il a été enfin 
r aperçu par deux hommes du “Poi- 

nesian”* Iæs quelques voiles qui 
lui restaient épuisés de fatigue et 
incapables de lutfir plus longtemps. 
Trois d’entre eux, d’ailleurs, avaient 

h. es mains et les commençaient à 
perdre espoir.

Le “Polynesian s’est appioché 
aussi près que lui permettait l’tat 
de la mer, mais le temps était telle
ment affreux qu’on 
comme une fo ie de mettre une 
emba-cation à l’eau pour essayer 
de sauver les homm< s du brick 
désemparé.

Cependant le premier officier du 
“ Polynesian," nommé Fairfull, 

spontanément dévoué 
tenter l’aventure. Il a fait appel à 
la bonne vo on té de s s hommes 
dout six ont coDSr-mi à le suivre. 
Une embarcation a été m se àl’tau 
en dôpV de la furie des flot?, et le 
capitaine et les hommes ü’equipago 
du Mathilde” ont été sauves au 
risque des plus grands dangers. 
Malheureusement trots dVntre eux 
ont les pieds ou les mains tellement 
gelés qu’on craint qu'il ne faille les 
amputer.

ifane des trava.ix ae.ssi 
dieux. S. l’o i enl ont : u t ^ s ■ llü

Driune myal^rleux t 11 ■ qilu 1 - p ills p l • -VUU-
soiiij liri.t .1. N. V :..]»»-• fevè-y c .r1;-V- iâ

Les habitants de c ille localité o..t r. cutit-mr
*>” sl,rPr's- e levanl,,1; .dé,c0:‘- M li „li..;’rge d ,.n • 4 r;h i.
v.-irqmai»» '=o« ........ r
par les 4poo» 4»hn«m avail .-le to > f . . . . . . . .  . ,
•u.le.u.m détruit» par le leu peu- du uouv. au tempi,-, .id'... .ir.g- 
,1a t L ii-.il. Ou croyi.t dadurd ,, c0n,lruvti0 ‘ || „lf ,■ d ,,' s.us 
que Çh.isan et sa femme _a.au„t ,
pe,. dans 1 slluin nu- ; mais, mal. N IU5 ,,
gré lus recherches les plus minuu- ra M C111,; „.s mi! .
eases-ou u a pas pu encore déco .- | d H.a, p,r. Ma s.. , .. i-i:i- ,v -as
vr.r dans le. r-.ines qu an seul a ,.a .........>„ • '
,-orps allreuse,lient <ai. bo u-e. eddiu salai- et v ., I

Or. ou a appuis depuis que Jollu- . yils IX v l'-.r-HU-v-e
son et sa femme avaient eu une »,u. qul daus
lente querelle, dim .nebe soir. On pas ,llUj i.u i„ ..........,,-aVie
eu c-)tdut que.lolin ou a incendié moins élevé, 
lui-mème sa maison pendant la nu t 
afin de faire pér.r sa femmt dan* le 
feu, et qu’il s’est ensuite sauve.

Une e :. q. Ale a été ouverte à cet 
igard, e John-on est activement 
re< hercliô. par la police.
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d’un aub'ii

MALLES ! Fermeture ! Arrivée.

ides n'iluctinQs 
couvertes à ehe-;ock de

Nous ven 
la balance de

drons ù 
s notre st 

voulons liquider. 
NATIONAL MF'l. 0( 

160 llu
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Ouest—.Mi"iiloba T.
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O’i - — 1', r-.uto. Pe- îSidr*;::::
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Accident «le clumsc

X w-York, 31 jan —Un lamen- 
tabL accident de chusse a encore 
eu lieu p èade Moose Hill (Main r. 
George Hit .hie, un jeune- homme 
de seize ans châs-ant dans les bois 
du voisinage, avec son cousin Ber
nard Hitch e, a été tué d’un cou , 
de fusil par celui-ci, qui l'avait pris 
parait-il, pour un chevreuil 
chant dans un fourré.

W. O. McKAYon, que 
>u à celui

mne qui renvoie nn 
er tous les arrrèages 
inement,
- à le lui •

i journa

lë peut être pour 
dans le district ou le 
même qu’il demeu 
lieues de cet endroit^ 

aux ont décidé que 
irnal du bureau de 
résidence et* de lais- 
maux à l’ancievine 
présomption et une 
intion de raude.

w. j. ;lla d• s »m[M>rtM«‘tir de Vins, 1"'|
TkIih' h ; ans i jiropriélair

parks. .1 lîlV:t“ l«! public h venir 
visit**. Je tiens 
pnui ouvrages de p 
gara tie.

faire une i 
dusieurs hommes j 
iiUes—Httfisfacti in i

si j, " L’HOTEL RITIEiTv; fFabricant de cliarru'-s el. UNous avons b- plus grand et le meillcui 
assortiment de K ACQUETTES de la ville. 
Prix spéciaux pour

autrement 
envoyer jus- 

ce cas l’abon 
le prix de 

eut du paii 
mal du b

K/'imrntloos *««• <o»« «.n«f-«^« .
Ntitis Ii» j«li««« «-«m i l iK'Inl

! 10 RU K STGkORGR, OTTAWAihVurg, L-mciu-ter. ^

*
E.-TÎII,.. VU Odïvn.

' ' u rg .... —
Ouest, Etats-Unis....- ' 11 
New-York, m^direele • • -

grande quantité. 
NATIONAL MK';. <•<).,

loi.» Rue Sparks.
Les tobpganü sont aussi .lo saison.

G. O LA ü DE,
Rue Dailr usie

Agents p«»«tr D Gcnm
4 Irt. 44s *>1 ir.o

de Bois,
7 00!» 30|....J« 30 

■■■
en.,-,,:
wliff'ii» ao

h.. k».«. w .

nantis Brcvclk-t pou a» Tu pis
Nous avons un ti , - beau choix de balai- 

brevetés i>our tapis que nous vendons à 31,70 
NATIONAL MF»;. CO.,

160 Rue Sparks.
VENTE TERRIBLEArrelf-e pour vol

Montréal, 31 Jan PS»".,Eugénie
Chartrand, epou ede Joseph S ni th, 
a été ar.êioe hier soir tous une ac
cusation de vol. Il y a quelque 
trois mois elle laissait l'emploi »ju’- 
elle occupait chez MM. Sh [itou et 
Gagnon, marchands de nouveautés 
Ges messieurs s’aperçur n t an mo
ment de ton départ qu’une quantité 
de marchandises étaient di parues 
du magasin e’ confièrent l’aila.re 
aux détectives. Le se gent Ghar- 
bonneau trouva nier une quantité 
d’articles qu'ell- avait vendus en 
ville. Il i.e décida alors à faire 
uue peiquisit on a sou domicile, 
coin des rues Notre Dame et Lus.- 
guan et l’arrêta.

On a découvert de $ 250 â 8 300 
valant de marchandises de tomes 
sor.e cous slant en boanetterie, da
mas, dentelles, veiours, etc., qu o i 
suppose avoir ete volées au maga
sin d a MM. Shipion et Gaguuii. 
Ell*> a comparu, ce mat n, devai.t ie 
magisti at de polii'.e.

L - magistrat l’a condamnée i 23 
mois de prison.

cii. de fer St-lTTÏ »! -i 
Kcmwtvillf , North 
«lower, .Meioulfe.eU

«3h. de fer P-»c- Pc-ra- 
br-.ke, Arnprior et< 

AfthtoD.Hiintly, Carp.
. - 30 9 30 8 00

13E—PEIXTIRES A I.* Il III, F.
avons .K» peintures que 
ties prix sans précédent, 
sis besoin «l’es

dronsà 
nous a va 
marchand

nous ven-
pafeeque

puce pour

d'un .V-ritable tableau a 
$1,00. Cela ne 

économique ?

mm lu CHAUSSURESQue dites 
j’iiuile avec 
frappe-til pas

Mril'.HWa, etc.........
Ch- de r. r Pao. — Ap- 

pleton, Ashton,BiU-j !
lob etc............................... < ■*>

Ch. <i- 1er Can. At — 
AloxBii'lYie, - » ho'.
Ijurgan. K a mai 
Springs, ete 

Par diligence el!’»• "orovr-. 1 jmVbiirgh j

7 00

Habita d’homme 
nta réparés et r- 
s, de table, ri leaux 
idéaux, etc-, nettoyés 
n. Plumes d’autm- 
pèce prod ite, net-

l’acheteur3 et
S^1

National Mfe. Co. Jl160 RUE SPARKS 160 Depuis lundi, 27 janvier courant, le rideau j su: es u b ■ ■ 

est levé et l’on voit la plus grande - ... à 

b-.n rr.an-hé de chaussure# qui ait jan F- 

lieu duns Ottawa. Cette annonce impor

tante et cette course au cl< lier pom ol.ti 

nir la faveur publique est le résultat d'un 

achat important par la maison Bryson «ira chèvre, c» 

ham & Cie, de l’immense fonds «le banque- j < 

route de chaussures et claque- •.• W. S. ■ . ■ j*.c- b >,. n

tapis, en cuir et en feutre, Pardessus et 

itehouc pour twnnmos femmes

H. enfants .1 ns les plus bas* prix du conti»
procédé chimique. .. 

notre main-d’œuvre. 
On va i hercher et 

>ar toute la ville 
its 2 cents chacu» >.

1r:.:vv -ï^v-r ■ !'â$|818p
Uuy<m.Tctruauv.il'- .........4 to 8 0»» ... j-...

..............
R lllnif’K îirid-'e.........  I" '
Coin "mgs' <-t Herd 

mans' bridges......... -i«
SSSlTtMiU.
Arch vil I» ...................
.Mer. valu - lundi, mer 

c e<il et vendredi..
Mr.lieH Aniîl •!se-»—via 

N, Y., lundi, et jeudi.
Via Ha-ll.-tx, jeudi............

dogac KUppiém.. ...

OTTAWA rivale, est „„

'tornRtot k oorj sid érable (.i -iiide - ariibé de valiwi* à don prix qu 

défient toute compétition.
M. LE DR. MCLAREN,

rant, pâlit d ant cet assortimentMFUéeln lloin«*«>]>itllie 
BS EXTE ALBERT OTTAWA

Parle le frira,.a:s.

roTsr, rrof-
vant la rue York. :!l

*4-
de chauM*ures qui vient de

irtiment comprend des liottines en 

•an et en Kid, lioutoimécs <-t la- 

«lames et demoigclleb. Aus-i

arriva.
Quelque.: ligiu m 'le chaussures valant 1.7 

etJfl.20 pour hoinm.--, femme et cnftWl", 

bus prix extrême de 7>r'

INo 160, rue Hein

con.idérait
eerfftit vendu*nM A L Cl ES DES ENFANTS

TbeRAIFORT iodéAssortiment
ii GRIMAULT4G ‘,P: *m«ekBsâiam

Nous attirons cette vente l'attention 

«tes pers»'rm.es qui n* résident pas dans la 

simple achat a wm magasins 

leur sauvera le prix du voyage et de la pen

sion à l’hôtel.

Edward», le Montréal à »/) cents dans ta pi 

astre, augment., de l’arrivée de 2.10 caisse- i 

additionnelles d'un autre fonds de banque

route acheté «lans des circonstences très fa

vorables.

ges et Bÿou- 
cite, et une 
Joncs en Or 
mes a $2,C0, 
a 25 cents, 
larchan dises 
hiftres. 
t sollicitée.
et en détail

ideau 98 ’J

Tzs lettre* destinée-* l’en registre me- t «loi 
vent être mn-es « L. ■ - i-v minutes|avMnt la 
clôture des toalles pr . i entes.

Hci res <Ju Burca'i.de H a. in. ft’f* a. m. 
Mandats sur h- t-n-t' et la ja>sie et.ia. Banque

Burenn de Poste d'Ottawa, t 
Janvier 1890. >

Oc; i* rinft annés» ce mraicêmtnt üonn* lui 
résultat lu plut '«maryutblit dtm !»•
ir.i tiUtt dm tnfanti pour rtm.i'icer l’hulla
d» foie d* mor.jt al la sirop ant lonrbuhqua

ot enfants. Bottes pour le patin pour hom

mes et enfau», d-‘.oie en grande vatiété.

ville, eara’est I.a protection «In oalnlre

Moiüréal, 31 Jau, Uue aseemh ée 
de l’Umou des constructeurs et 
journaliers a été tiuue, hier soir t 
,a salle Viiie Marie. On a discuté 
un sujet d’importance vitale à la 
classe ouvrière et que les intéressés 
ne doivent pas perdre de vue. Il 
arrive fréquemment que les ouvri
ers et journaliers qui travaillent à 
l’érection des bâtisses ou autres 
grandes entreprise? perdent le fruit 
de leur travail, soit par suite de la 
luit - des entrepreneurs, ou la faiJl:- 

| te, ou toute autre cause.
L’union a passé une résolution à 

l’effel de tou mettre un projet de lo- i. iiSrcrS**
\ SsmsUTt!

U e«l «oOTcnin co-i'.re Fen, .. geœeot ci
l'inli-inmatiuo de*|lind*» dn tua. le* guurmei 
et ie» 'hvarte* érui'Mo- de la peau, de ,a lén 
et du Tieage. U excite l'ai-pétll, touili** le» hs.u», 
tombât la pâleur et la tu - leiM! de>. rliaT* et 
read aux aafioti kur rigueur et pa:ct* calu- 
relleâ. CVsl on admirable me<!irainei.t contre 
le» eroètw de lait et no excellent -l •poratif

Chaussure» Balmoral, chausatirc» un veau 

fin, chanssnre# 1 Jongola, Bottes à lVctiyère,

■» «le travail p«>ur homme», femmes ‘
BRYSON, OR Ah AM & CO.

ATTENTION ï duCette agglomération formidable de diaus- 1

FITZPATRICK ET IIA B KIS
: t ont un p ai ir de remercier le public 

donné,
SANTALoeMIDY

J.,ai 146, 148. 150, J52 ET 154 
flue SPARKS Ottawa.BRYSON GRAHAM & COPhermeefea à Pmrirn 

Supprime Copnhu, (Sah^b* et 
1 nji-ctloriM. Ouérlten 48 heures 
les écoulements. Très efficace 
dans les maladie# de la vessie, 
U rend claires Isa vrlnse les 
plus troubles.

couragem ni qui leur a été 
itent 'ie nouvt- tu tout le monde à 

visile à !nur magasin ; leurs 
aiier choix,

it-nir faire t ce 
n srchandittes sont du pr

FITZPATRICK S M RRIScMILLAN. Le men v» te tempe eu mer
New-York, 31 jan—Les divers 

steamers ti au satlau tiques et tous

65 rue W-Uam 1-t m •'hem'A' *03ploy«-r U1’ * ! il Clapp rtond-drues ie tree «est t Paris i 
; » Montréal : càe* Lis**A.

kfHMS»!

i*A

A

OUOTIPIFîiyPobllPe pur la fie., d’irnp. Rue Sussex.

JBLES LE CANADAÏS !

MARCH!! OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.

OTTAWA VENDREDI 31 JANVIER 189*J LE NUMERO 2CENTSlieue ANNEE No. 17

m

Sf
cr

^

*

-1.
-

y:



Pas de Reserve

La Derniers Semaine Seulement

Vente sans Reserve
L’lnipcvinl

Weivliouse

La Derniere Semaine Seulement

Pas de Reserve

somme à l'assemblée durant la dernière ses-

L’int'-n i puhiic dan* Ica richesses miniè- 
rss «le la province continue à augmenter. 
Les immenses gisements d’argent, «le fer, de

niment découverte on1«le nickel
capitalistes d’Europe 
capital considérable a 

ressources

attiré 1 attention «1« 
et d'Ain«'iri«|ue, et « 
été «lépe 
minéral'.1
des lou ai nu miniers

Je suis heureux «1e pouvoir

pour développer 
Des mesures relatives à la vente

seront soumises.
annoncer

les facilités de logement ont été créés 
pour les aliénés de la province. Les dons 

qui ont été ïiits «la ns nos grande»

«pu

villes nous permettent «le vider les
qui sont les seuls endroits «pie nous ayions 
pour loger les infortuné^ atteints de dé-

Une
ration relativement aux exemptions «1# taxes

Entre autres m- res importantes qui 
voua fieront

Une mesure pour f 
îs «picstions constitiil 
Une mesure relaté-- a loi des licences ;

mesure relative aux mesureurs de

ise à votre conaidé*

• le réglement
«1«

Et

Los comptes publie de l'année dernière 
verrez «jue

les dépenses n’ont pas excédé le budget 
cordé, et que les revenus do la province ont 
réalisé plus qu"

seront aussi soi

ilcinanilera a les sultside» né-
« la bonne administration, des af-

Afait es publiques.
Je suis certain d’avance que 

tous vos cITorts, comme par le passe, pour 
gauvenier le pays sagement, et pour le plus 
grand bonheur «lu peuple.

vous ferez

L Imperia!
Warehouse

Vente sans Reserve

Tl BROADWAY
itncivimv et la maison originale
<lc fvu P. C. AUCLAIR

1

-f
Ou est toujours bien con- 

tout de voir nos ANCIEN
NES PRATIQJES et tou
tes les NOUVELLES qui 
VEULENT NOUS VISI
TER peuvent etre certaines 
qu’elles seront servies comme 
par LE PASSE. Le stock com
me île coutume est le plus con
sidérable et le mieux choisi 
d’Utt iwa, venez examiner nos 
marchandises et nos prix, et 
jugez par voug-mêne avant 
d acheter ailleurs.

NOS TAILLEURS sont
les meilleurs et notre coupe et 
notre ouvrage soi t garantis.

Une visite est sollicitée.

Il nousfa
Chaqi
devra
voir 1
gains
nous
an i
famei]

Tous nos ai
D’F

Seront

?n
RUE

Carte ou plan et livre de 
reference deposes -, WM. HOWE.Avis public es- parle* présentes don 

que la compagnie I chemin «le fetf de Vau- 
«Ireuil et Prescott a aujourd’hui dépoté au 
bureau d’enregi» i cou nt dan» et poi r la 
cité «l’Ottawa >< - i t«-s ou plan et livre de 
référence, en autant qu’ils se rapportent aux 
terrains situés daim la cité d’Ottawa lesquels 
la compagnie a l’intention d’exproprier 
pour y passer a..n chemin. Ces cartes, plan 
et livre ont été approuvée par le député mi
nistre des chemins de fer et canaux* sui 
la loi qui y pot 

Daté ce 25 ji 
O O ABA, MACTAVISH i, W Y LD,

pour la compagnie de chemin de 
cidroiiii * Prescott

“LE CANADA”
EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE

------CHEZ------

A. BEAUVAIS et Cie.,
No, 103, Une Bank, Ottawa.

énvier 1890.

fet'd* Va

W. H. MARTIN Remede de PinusMARCHAND-TAILLEUR
—Successeurs de P. C. AUCLAIR,—

P0D8 les HE- sa133 RUE SPARKS 133
OTTAWA* M*ri|ne «le <’ miuiere«-

-A_TT Onguent FISCS
Pour les hémorroïdes interner ou externes. 
La guérison ne manque jams » de se pro
duire après quid,pies applicatif 1 s.

Nt rrOSITOlKF, PIN IJ.4-Pour 
Hémorroïdes av c -coulement interne de 
sing. Remède et préventif sûrs.

principaux ingrédients 
la gomme pure du Pin

Lion d’flr!
mèdo est

Mis en boites séparées.

de ce re- 
i blanc du

Nous souhaitons 
a tous nos clients 
les compliments de 
la nouvelle année 
et en meme temps 
desirons faire sa
voir au public que 
nous vendrons pen
dant trentejours au 
prix contant notre 
immense stock de
Marchandises d’E- Venant d’êtr. reçu par la Steamer. I)regon

tape.
Achetez mainte

nant.

n vente chez les Pharmaciens
—"PREPARE PAR;—

Finns Medical Go..
Ottawa. Ontario.

Nouveaux Arrivages
------UN------

-LOT IMMENSE-
----- DE------1

Peintures pour les Artistes
DE WINSOR et NEWTONR. M. Mclorran

508 et 510 Rue SUSSEX
Aussi par le Steamer Dama 

ment complet .
un assort %

deP. S Pour argent comptant seulement

Peinture brillante d’As- 
pinal et Peintures 

pour Bains.

La Compagnie de chemin -de fer 
de Vaudreuilet Fnscott

VENDREDI 31 JANVIER 1890
La causerie medicale

ECHOS un JOUR
Nous connaissions et détestions 

cordialement ces personnes qui vous 
souillent dans l'oreille : “Je 
l'a mis bien dit" quand ^événement 
•'l ar ri vé.ecs I loi fi you so des Anglais. 
Hier, le Dr Prévost nous a présenté 
une autre tribu : les ‘ Il y ni a qui 
disent ! ”

Doux là sont pour la médecine, 
un ennemi dangereux,des chiens de 
ji'u: de quille «t de véritables mou 
dies du coche Ils font la fortune 
des docteurs Isambart, forment la 
clientèle obligée des marchands de 
baumes très samaritains, mangent 
et boivent tout ce qui est bolus ou 
tisanes d’occasion car il y en a qui 
(lisent que..." et s'inquiètent de la 
chimie et du diagnostic tout autant 
que de lujtluralilé 
sont des assassins sans le savoip qui 
traitent les durillons et la ptbisie 
d'après les mêmes principes 
font dans la république des com
mères une réputation de science 
médicale intuitive auprès de la
quelle les années deludes du vrai 
médecin ne sont pas <1 • mise.

Hier soir le docteur s’est attaché à 
bien faire ressortir non seulement 
le danger qu’olîrent ces personnes qui 
donnent sans cesse des remèdes qui 
ne feront pus de mol s'ils ne font pas 
de bien, mais encore et surtout à 
bien établir toute la profondeur, le 
s lieux et la minutie des études mé
dicales «Tt lus découvertes immenses 
que l;t botanique, lu 
natomie ont fait faire à la méde
cine,notamment l’ai latomie,cette dis 
section laquelle, di ait (îallien, 
“ est 1«' plus bel hymne adressé à

M. lit reborder Montigny <le Montréal est 
Rasez sérieusement indispo:-..

T.a commission «lu travail i 
gouvernement fédéral a «■*»ut>

St Rdoh"de Qu* b« «.' va sc «lonner une 
Veil* «église qui coûtera $500,000.

Le ministre belge a Paris «b inent le bruit 
d’une alliance formée entre l'Allemagne ► 
la Belgique.

a été fermé, 
étant incapables

Le théâtre <1* Sa' Majesté 
n Londres Ica direct'
«le payer les salaires.

les momies Ce
ex-lieutenantM. MmL’hon.

verneur de la provinc e «le Québec. Miuui dera 
«lit on, au sénat à M.

11 parait maintenant assez probable «pi <»n 
ayant juiïconstruirait!! bureau de 

diction dans toute la Puréi

et M. Dc-sjai'ilins, M.I M. McQréovy, M.
I1., sc disputent la prénidence de la 
pagnie de navigation «lu Richelieu.

Les rapporta des élections de l’ilo du 
Prince Edouard sont lomplctfi, mais 
porte à croire que la gouvernement cou.se r 
Tuteur est maintenu.

himie et l’a-
"M. Mulock nie que lu Gl<d,r 

sous non continie, mais M. 
fuse «le répondre aux «jne-i 
faites à ec sujet.

On écrit «lu comté «h1 Dnrcherler «pie M. 
Thomas Cha)-ai», «lu Courrier du ( <minl-i• 
va être prié «le so porlui pour candidat à la 
prochaine élection provinciale.

liasse 
Cartwright re 
is qui lui sont

Le médecin, le vrai, < eliti qui étu
die sans cesse, expérimente, com
paru, sui 1 d'un mil anxieux les évo 
lu lions de la médecine, les coinpli 
calions.résultant dus épidémies ou 
y menant vl qui garde une note 
scrupuleuse de la médical on 
nouvelle et de celle qui disparait ; 
le médecin qui se tient a la hauteur 
de sou devoir et dans

Une dépi'ehc revue trop iml hier i 
4, nonce la mort de M 

provincial it Québec, 
x elle est eiuilii niée.

. Drolet, auditeui

ses rapports 
avec la science et vis-à-vis l'huma
nité, est le gardien «lu corps comme 
le préIre est le gardien des ilmes.

Avant de praiiquer, il lui faut pâ
lir sur les Ira liés qui fout loi étu
dier sur la table de zinc

ï.e Star «lit que Von anuence 
> ' i ■ que l’hon. M. (ïiuplcau 
,uge Johnson seront faits chevaliers le jour 
•le la fête de la J

ce nivale-
doeunieiU qu’on appelle le 

corps lmmain «-t, comme llroussais, 
> «•neri'ber le “ bo. .on de la vie.” 
Hour lui, l'herboriste descend dans 
les gorges alpestres ou grimpe l’Hy- 
malaya afin «le demander au règne 
végétal «le nouveaux sues, . de nou
velles herbes à sève ba’samique.

Hour lui encore,la chimie entame

La chambre «les député- de. Paris a nom 
mé une commission de douane composée «le 
89 protectionnistes, 111 librc-échangit-tM «i 
3 «Vint les vues sont im ci taille».

Il est à peu près certain dit la Justice, que 
Sir Donald A. Smith, député de Montréal 

CommuncK, sp retirera «le la poli
tique active après la présente session. ps le plus recalcitrants, fait 

onibrtaaisotis aussi étranges 
qu’audacieuses et arrache à l’incon 
nu ses plus listings secrets

Hour lui toujours, par la vivisec
tion. la transfusion, l'inoculation des 
“ pareils pour combattre les pareils " 
le rogne animal est travaillé, to irué

..... i , en tous sens et foro de faire des réOn «lit «in* le livre le plue cher du inonde . , .■, . , V . velaaons i nu revolulionneut toutest la liole nebr nine, «,m se tiouvc au \«- «• , ,„ .... , I linin' ill1.-, nli'i's rei'in.'s.
,u,f“ ;k X”" Vous 1- xuvrz i'rî ulmliant en-me-

maleelwterdep^ie Jul-. H. l«»"' dt'cini' lain- ,'m lung ;,ll|,ir,Uis...y,., 
poi.le en or. Kllep. se piva de 32o livres. . passer par l'ilygi.'lie, cette prévoy- 
etaurait coûté 500,000 francs, fii le Pape | ante déesse que l’on a enfin nilgé 
avait voulu la oé«ler. à retirer de l’oubli ; par l’Aimtonne

qui enseigne le mécanisme, l'agen
cement nerveux, la structure intime 
le dédale des articulations et la to
pographie îles parties et «les cellules 
petites et g. amies ; par Nïistologn 
qui est l'iiisto-' o des tissus oiga- 
niques et louche aux grandes.lois de 
la génération ; par la Physiologie 
qui traite des dont
par lesquelles la vie se commu
nique : par Ja 'Matière Médicale qui 
s’occupe des médicaments sous le 
rapport de leur origine, de leur pré
parations et « 
a Botanique 
hologie qui est l’étude 

malade et aide au médecin à trou
ver le point de départ du mal et à 
suivre sa marche, etc., etc.

Pendant que l'étudiant s’absorbe 
•Lins ces études gigantesques la tribu 
«les “ il y ni a qui disent ” se béni 
barde quack, charlatan, et omiri 
curiste dans un tour de jambe et 
borne son trouble à bourrer son her
bier de “ carottes à Moreau ” et de 
savoyarde ou à su mettre dans lamé- 
moire les, recettes fournies parles 
almanacs, l'imagination ou par les 
“ anciens. ” Avec ce bagage 
membres,font écarter les médecins, 
préjugent contre la médecine et 
font mourir à petites doses le pa
tient crédule ou trop malade pour 
repousser ces Diafoirus, ces Sgauo- 
rell ■. Le médecin) s'il est appelé, 
l’est trop tard ou voit ses ordon
nance écartées, amendées, boulever
sées d’après les avis de ces « harla- 
tans çt de ces conimèr s officieuses. 
Quand la mort s’en suit, il va de soi 
que c’est la faute16 à Papineau, ” au 
médecin.

Voyez l’étrange chose ci combien 
il y a de sottise dans l’humanité, 
saine on souffrante. On n’admet
tra pas que quelqu’un se môle de 
faire des bottes s'il n’est c«)rdonnier 
ou des montres sans être horloger, 
mais on laisse son corps à la dispo- 
siti iv de gens qui ne savent rien en 
médecine, prendraient le Piréepour 
un homme, et comme dans la corné 
die. placent volontiers le cœur «t 
droite. Risquer sa montre entre 
les mains (l'un menuisier, jamais.... 
mais sa saut \ sa vie ou celles des 
siens, on laisse tout

Dca lettres patentes ont
Legouvernement «le Qm'ïicc accordant

1 minéral est de son rivaum.'nouvelleèoitipaguio «levant por
ter le nom «le “The Montréal Industrial
Exhibition Company. L«- capital delà 
compagnie sera de $100,000.

joli «lifici 
sujet «le l’amélioration du havre

M. Dessaint a fait
français,
«le Kamouraska, «lit un confrère national. Il

ce qu’il avaita complimenté Sir Hector 
fait déjà, et a * dlîcité «le nouveaux octrois. 
Sir Hector, dans sa ré-|i«n»e, a paru désireux 
de rendre justice an comte «le M. Dvs-

lions organiques

La Gazelle de Montreal ouvrira un 
rean à Quvbe«', aussitôt apiès la session- 

M. Stewart, correspondant parlemen- 
— taire «le la Gazelle, aura charge de l'agence 

' de Québec.
M. Lemieux, député «le Lé via, a p««rt< 

sur.les fonds baptismaux son treiziè

bu

lle leurs propriétés ; par 
1 »i fécondé ; par la Ha

ile l’homme

La première convention d’Ktat des fan a 
dims du New-Hampshire, aura lieu à Man
chester les -4, *25, et ‘2tt juin prochain.

Les questions ■suivantes seront discutées •’ 
Recensement. 2o Naturalisation. 3o Eco
les paroissiales catholiques. 4o I.a presse. 
5o Bureau «l’informâtions. 0a Alliance «les 
sociétés et eréation d'assurances sur la vie. 
7o Formation de nouvelles sociétés, et in 
corporation des sociétés.

Les profits nets du Pacifnpie canadien 
pour le mois de décembre IMS» sont de $1,-
516, 723.

C’est augmentation «le $98,052 sur le 
mois correspondant de 1888.

Les recettes totales de l'année se sont éle
vées à $15,035,600 et les dépenses à $9,084,- 
600- ce qui laisse surplus «le $6,006,059. 

En 1888, les profits n’avaient été que de 
$3,870,774. Ils ont presque doublé.

M. Henry George, le fameux socialiste 
américain, vient de puhlierdans le journal 
populaire l’Arène un article demandant l’a. 
bolition de toute espèce «le restrictions 
le commerce «les liqueurs eu s’appuyant 
dee considérations politiques qui appellent 
la réflexion. Voici le sommaire de 
,mier argument :

' La puissance «pii réside dans le commerce- 
dee liqueurs est un facteur actif, énergique, 

t persévérant dans notre politique pratique; 
un élément corrupteur et dissolvant, faisant 

obstacle à toute réforme et à tout progrès 
râce auquel «les hommes sans scrupule s’é- 

i. évent au pouvoir, et dont l'influence abaiss6 
3- a moralité publique et dégrade les 

tères.

manipuler 
par ha première commère qui est 

“don,” avec un poil 
rousse sur le genou ou à l’inconnu 
qui a vu le jour lo vingt-sixième de 
sa famille

Musset disait qu’une chose l’élon- 
liait grandement : “ On ne voudrait 
pas pour tout au monde dérober un 
sou à son voisin et pourtant on lui 
vole sa femme ! ” Et le pauvre gar— 
von se demandait ce que pouvait

lieu avec un

Au Manlleba
» Winnipeg, 31 jan — La législature 'est 

ouverte d’hier. Le discours du trône n’a 
qu’un intérêt local.
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Lft demain 
de 30 cts a < 
nous avons c 
de notre cli< 
ter une plus 

* que d’habiti 
maintenant 
Vavons troui 
à celui que i 
ravant, de 
mande augm 
30 cent8*1 a li
#1.

STROUD
109 rue Ridea

ôtre une morale aussi étrange dans 
ses voies et moyens.

A noire tour, n’avons-nous 
raison de croire que le cerveau 
main clopine et douane quand on 

, voit tant de gens se dire, chaque ma
lin, que a santé est le plus grand 
bien, lu trésor le pins précieux, le va 
se le plus fragile, et, chaque jour 
aussi, la laisser tripoter par des far
ceurs, des ignorants, des 6 lleurs-de- 
lit” ou des commères à herbages. &

Le Dr Prévost, en relevant si spi
rituellement et si elfectivemeift ces 
dangereuses manies a, à la fois, réha
bilité lamédecinedans respritdeplu- 
sieurs et rendu à un groupe plus 
nombreux le service de lui désigner 
un danger réel, de le désillusionner 
et de faire un rude mal aux orvié
tans et à leurs distributeurs. Ha 
touché en route à des choses que 
nous voudrions relater et 
commenter, mais faute de temps 

mettonsd’espaceet
nos notes dans un endroit sûr avec 
I intention d’y revenir avant long

Non» finirons en disant avec l'an 
te.irde lacauserie:“quand l’hygiène 
et la médecine se donneront la main, 
la mort aura des loisirs !”

DEPECHES DU SOIR
(Service Spécial)

JflHiivnlw vollâii
Jean Notil, charpentier, 

mauvaise
vaccination. L'amputation du bran auiait 
pu le sauver, mais il n'a pas voulu tenter

Québec, 31 jan 
vient «le mourir «les suites «I

l.n url|i|i«
La grippe fait rage etQuébec, 31 jan

prend un caractère très ilangercux 
services publics sc font difficilement et lfl 
commerce est dans le marasme à

1 .■

lVpiih'mie.
1

Fs» «*alK«-unt

New-York, 31 jan Le Grand Vizir «I- 
Constantinople ne doute de rien. Il vient 
de demander au gouvernement «les Etats 
Unis «le supprimer le Satoihui taf ., feuille 
urméniste, qui «’imprime à N< \ -Y irk,i 
se«listribue en Arm«lnie.

l»er«onnel
Qui'-hei', 31 jan -M. L. N. Carrier, 

trateur «le 1>« is M dangereusement mala
«le

M. üaspard l’auaud, «li’puté «lu > 
«l’Essi x -Nord à la législature «l’Ontario, est 
• Québec.

Jonrimlâfi m«>

Winnipeg, 31 jan II parait qu Winni
peg va avoir un seclh l journal, quoi qu’on 
en «lise On a annoncé dans les bureaux du
parlement,que MM. R. L. Richardson, au 
trefois rédacteur du Sun décédé, et D. L.
McIntyre, ancien administrateur du .Free 
Press, vont lancer li, le Pnity Tribune
«le Winnipeg.

I.e «liseur Te an ci»ni|» «les llmilun^lsles
Paris, 31 jan- Le Happe! dit que 1rs hou 

langifites commencent à ne plus s'entemlre. 
MM Ijaur et DéronliXle sont favorables à 
lïuloption «l'ime politiiiue nntisémitiipic 
tunilis que M. Naquet et .Vautres sontoppo- 
««•s à la chose et menacent de se retirer «lu 
groupe si leurs 
Le comité se réunira neme.li pour «tiscuter 
la politiipie à suivre et prendre une décision.

!s ne sont pas approuvées,

rmiernllles «la sfinateur Railler
Montréal, 31 jan Les obsèipies de feu 

lieu avec «me 
pompe et un éclat qu'il nous a été rarement 
donné «le voir à Montréal. Au moins mille 
personnes ont figuré dans le oortège fum'-lire 
Icomposé «le l’élite de notre société. Nous y 
avons remarqué «les sénateurs, «les députés, 
«les membres «le la magistrature, «lu barreau, 
e l’érlilité et «lu commerce. Le char funè
bre était surmonté «l’ime ancre en Heurs 
naturelles d’un dessein admirable.

La procession «tait précédée «le 25 lu un
ie commandement «1rs 

sergents Clarke, Lemay, et Choquette.
Les porteurs du poêle étaient Son Hon

neur le maire Grenier, l’hon M. Chaploau, 
•es juges Loianger et Mathieu, l’hon, M. 
Lacoste, l’hon, M. Chaffers, M. A. Desjuv 
«lins, M. P., l’échevin Rillpnd.on’ eue M 
Abbott et M. Narcisse Quintal.

itmir R « lier ont

de police

l'nrlnHKSl d'Ontario

Toronto, Ont., 31 jan. A l'ouverture de 
la législature d’Ontario, celte après midi, le 
lieut-gouverneur a prononcé 
«lont voici les principaux traits :

Messieurs de T Assemblée Législative,
f’est avec plaisir que j» vous vois de nou

veau réunis dans le but «le remplir les de
voirs impo tants qui vous incomlient comme 
représentants du peuple.

J'éprouve une graivle satisfaction en ous 
félicitant de la passation «l'un acte par le 
parlement impérial «lepuis votre dernière 
session, confirmant la décision du Conseil 
Privé «le Sa Majesté, en août 1884, au sujet 
«les limites ouest de la province et réglant 
finalement la limite nord aussi bien que de 
l'ouest, conformément a la «b-cision des arhi 
très en 1878. Le public d’Ontario ne peut 
qu’éprouver en sentiment de satisfaction c» 
voyant le règlement de cette question.

Quant à la question d’intérêt, il y a peu 
d'apparence d’un réglement de comptes en 
tre les deux gouvernements au moyen «le n«. 
gooiatione. Des propositions ont été faites 
de la part «le la province «le référer à des 
bit res la question en litige. La correspomlan 
ce à ce sujet, voua sera soumise.

Des mesures ont été prises pour faire 
gler par les cours de justice la «piestion des 
fomls pour l’amélioration des terre».

Je regrette «pie l’industrie agricole, la 
plus importante dans la province, soit dans 
une triste comlition.

Des commissaires ont été nomim's pour 
visiter les écoles, au sujet des difficultés qug 
se sont élevées à propre de l'euscignement 
des deux langues et de l’enseignement de 
l'allemand. Ils feront leur rapport.

Le revenu provenant des droite sur bols 
de charpente et la vente dee terres de la 
couronne exeède grandement les eitinks

«liscours

x zj é vi am iFA. “ n y en a qui disent ” CNBT6S PROFE SlODtLltS
Belcourt.MacCrake & total,

Avocat», Procureur*, Notaire*, Eté,

ONTARIO ET OÜEBRO
OTTAWA

LA VENTE
LA VINT*

LA VENTE

John J. MacCrakeaN. A. Belcourt,
Geo. F. Henilereon.

CHEZ LAROSE A Cie.
CHEZ LAROSE A fie.

CHEZ LAROSE à #ie.
J, W. W. WARD.

AVOCAT ETC
---- UUitSAU -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS OtttiAU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT LUSSIER &. ROUTHIF.R,
Avocat*, Notaire, ele.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin «le la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêter avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A.

JUSQU’AU JOUR DE L’AN
JUSQU’AU JOUR DE L’AN

JUSQU'AU JOUR DE L’AN
M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B., ---- .
(Successeur de L. A. Olivier) * *

Ivoeat Solliciteur, Notaire, Etc#
—BUREAU—

Coin de* Knew Kldeau et Siimex
OTTAWA, Ont.

&LAROSE sCIE,
101 RUE RIDEAU 101 JWARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOLLICITEUR-), NOTAIRES,

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 0al.

OTTAWA'

PRES DE L’HOTEL KOHSKLL 
Marti w O'Gaka, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wyl

Hotel - Riendeau Walker, Me Lean & ttianeiiet,
AVOCA TS

Avoué*, Solliciteur», Agent» Parlemew 
(«Ire», Notaire*, ele, ele.

No. 34£ Kue Elgin, Ottawa
(■N PACK Dü RUSSKLL)

W.H.Walker. D L McLean. C.A.B.ancne*

Tenu sur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL
Cet hôtel offre au public voyageur 

confort désirable. La table est toujours abon
damment servie des prémisses de la saison, 
préparée par des euisinierg français de premier 
ordre. Repas A toute heure.

On trouvera constarame t A cet établisee- 
ment di première class . des vins, et liqueurs 
cigares do choix. JOSEPH REIND AU,

Propriétaire- GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgiu, OttawaFAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES J. P. FISHER
-----  EN------ Avocat, Solliciteur, Etc.

Agent ponr la Cour Suprême, le Parlement 
les Départements Publics.

ScoUlwh Ontario Chnmbera, OUaws, O

AA McLJfiOD, C. K., Avocat,Cours Fédéralee 
***■• etdeO.uébec, 188 rue Wellington.Ottawa

COSTUMES D’HIVER

Scènes appropriées. Tout 
de première classe.

AU STUDIO DE TA 1 LO U Mc VL, 11

AVOCAT, fiOLLIÜlTKlR, RTC
PITTflWAÏ & JARVIS — BUREAU : —

Seotllwh Ontario Chamber», Ottawa,117 KUE SPAKKS
STtWAHT, CHRYSLER i GUDFREYTéléplMDS S61

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agen ta pour la Cour Supreme et le ParleieentGEORGE COX
Chaibres Union, 14 rue Metc.dfe, Ullaw», Ont

F. H. Chhyslk*
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

iCLICHBUR el MEDAILLEUR
185'Kl'K METCALFE

McLsod Stbwart
"* J. J. G0tlFH8Y

urr dv v, o<r<
VALIIU % GODc

A?o«ul4 galLflteaim Etc.,
BLOC EOAN, BUE SPAKKS'

vis-à-vis l’HOtbi Buesell.

JULIEN de C IE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gar 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression). Bradley & Snow

K
R. A. Bkadlky. A T. 8ho«„
Argent à p 

rembourser en

COURTous les ouvrages sont exécutés sous 
noire dire

dres sont remplis avec prompt:

JULIEN à CIE,
466 rue Sussex.

rêter ft 6 p. c. avec privilège de 
i aucun temps.

I GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

AGKNTS POl.R LA Com; SuPilKME 
DLPAHTKMKNTBCHARBON

Bureau : 25 rue S^arLs eu faue de i’ilulel Rosse!«V FOURNAISE, '• Egg,” -Nut,” - Stove.’’
est le meilleur chirbon mou Américain 

Chai bon Extra lin et «loub ement tamiser, 
venant des mines de Newcastle.

Arthur W. Uuuury. F. C. PowelL

F. F. LEMlliUX
GEO. F. THOMPSON Avocat. SoJ.icitenr, ela Agent p 

Suj-rême, le Pari- roènt et les 
meuts ; ublics 

Bureau : 744 Kue Sparks, Ottawa

our la Cour 
Départe-27, rne Nparks.

*J. T. J LJ LIE.\N. LANDRY 273 RUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRE
DECORAT i; UK,

ÏAPISbkh hT oLANCHIStEu'R.

Plombier Sanitaire

(’(MD. U’A.fAKILS a ti Z.
1Et à Eau Chaude, Etc.

Tout ouvrage exéenté avec soin et i rom» 
titude128 BIE RIl)KAU, OTTAWA

HRIX MODERES
N

Mme LLTCU, 435 raeW^llizigto?
Age.ice pour la vente des corsets lits 

Star Yatisi et ai très ge ires.
Linge de corps confezl i mné sur command* }JAVIS AUX SPORTS

MLLÏ COLLINS VSS
. omplei d’aincles de mode 

prix, 310 rue Wellington, OttawaDHOTEL BISSON un assortiment 
à très bas

À Moitié Chemin, Ro«ie d'Àylmer
JOHN Kc.KKlUA.ti

PLOMBIER SANITAIRE 
|Spécialement recommandé pour le poaag . 

des appareils de chaulfage.
No 106 Rue LYON, OTTAWA

«eLiqueurs, Vins et Cigars de lere. Qualité
' 9 nov. 3£m.

A Vendre ù Don Marché
Portes et chassis, bois préparé, moulures, 

vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 
•burnitures de

J. STKWAKT
Arpent ur provincial et ingénieur oivti, 

buieau audessus d.- la pharmacie Mao- 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

cliaussures chez
K. KOOBL4ND,

38 rue Besserer, piès du bassin du Canal
li

WALKER. McLEAN k BlAN’r
AVOCATS

■re, Proenreur*. Agenii Parle* 
tetree, Xolalm, Eté.. Et*.

No. 34f ROE ELGIN, OTTAWa. 
(Devant le Russel.,.

SolllcltenCHAS. DESJARDINS
Marchand à commission, agent géné

ral d’assurance sur le feu, la vie 
et contre les accidents J. S. JUDE ROUTHIER, B. A. Se,

ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL UBS
COMPAGNIES UK PREMIERE CLASS*,'

22 Rue Metcalfe, Ottawa.Capitaux renais au-delà de $100.000 000 1
I E™PROFBbtiEUR GAGNON donne la 
Lj santé au moyen d’un REMEDE SAU
VAGE et d’une décou verte importante pour 
la guérison de ia Oathatre. Tout le u onde 
sait qu’il n’y a pas n «e seule maladie dans 
le monde sa- a qu’il y ait une racine ou an* 
herbe pour la guérir. Pbommkub Gatieoe. 
28Î- rue r>fi«housie

BUREAU ; 107 fcRUE SPARKS 
eu haut même porte «pie le Dr, C. S. Martin 

Dentiste

LES MEILLEURS 
DUALITES DE CHAR60H T. «T. SSA.TO.ISr

Hertocer *4 Htjeatterf

Marchand d* Montre» «l’Or eld’Argenl,Pwi
dulee, Anneaux et Bijoux de lotte* sorte 

Tone le* Oevtagee sont garantis.T. G. Briihai'1™ “
«lllUiSPABHS

wne è Ciej 
’ Hus«*ll

Ht -sut W«UM(taa,otma
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PIGEON
PIGEON

I
- RUE RIDE VU

VOYEZ NOTRE VENTE

POUR LE MOIS

PIGEON
PIGEON

ME.-<

RUE RIDEAU

C’EST DECIDE!
Tous nos articles de modes1

D’HIVER 
Seront Vendus

A

Moitié prix
11 «faut les vendre

Chaque dame 
devrait venir 
voir les bar
gains que 
nous offrons 
au magasin 
fameux de

318
WELLINGTON

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 

* que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 centsjjla livre, ou 5 lbs pour
*1.

STROUD & FRERES
109 rne Rideau et 172 rue Sparks

IOFE SUHiH-LES

Irake & fluiorm,
rurcurt, Solaires, Eté,

) ET OUEBF.O
TTTAWA

John J. MacCnikeo
F. Henderson.

W. WARD.
3A.T ETC
- ULItlAU -

TARIO CHAMBERS Ottit

&ROUTHIF.R,
lw, Xotn/re, etc.

569 Rue Sussex
ü Rideau, Ottawa, Ont.) 
avec avantage spécial à

. A. — M. J. ROUTHIERr 'RMAN, LL.B.
ir de L A. Olivier)

îitrur, Notaire, Etc* *
BUREAU—
ee Rideau et Hum»

OTTAWA, Ont.
PRETER

cTAVISH & WYLD
ITEUKd, NOTAIRES,

Spark Ottawa, 0al.
L'HOTKL RÜS8KLL
7.1) B. MacTavish Wm.Wyl

utan A ülaiicliel,
OCA TS
îu ni, Agent* Parlemee* 
otaire», etc, etc.

e Elgin, Ottawa
CK DD RUSSELL)

à McLean. C.A.B.ancne*

AUBIN, L.L.B.
ICAT, Etc,
■ue Elgin, Ottawa

FISHER
olliclteur, Etc.
Suprême, le Parlement 

tements Publics.
Omni ber», Ottawa, O *1

Avocat,Cours Fédérales 
«rue Wellington,Ottawa

X Mc VKill
I.I.RlTtlK, ETC

1 l'kamber», Ottawa,

fSLtfl & guDFAH
SOLLICITEURS 
Supreme et le Parlement

rut Metcalfe, Uliaw», Oïl
F. H. Chrvslk*

(IoUFHXY

% üOÛc
ttii.clteere. Etc.,
, «UE SPARKS
HOU.! Bussell.

Snow
Ho
____ A T. O*..

eiup*C" evec PririJ,:*® de

& POWELL
lliciteurs, Etc.
Horn: Sur lit; UK ax lis
ÏKMKNT8

« lice Je l’Hoir! iSossal
F. O. PowelL

EjJlISUX

de. Agent pour 
çént et les Dé 
; ublics 

ie S.-urks, Ottawa.

la Cour

tJ LIEN
T PATRICE

PEINTRE
ATI UH,

bLANCHIStEJR. \■ avec soin et | romp, N

t5 rueWellingto,
u te des corsets lits 
il ai Ares ge ires, 
ii inné sur command%

T
ANS ITS
et d’atucles de mode 
e Wellington, Ottawa

lKKIUA.m
SANITAIRE 
îundé pour le poaag . 
de chaullage.

ON, OTTAWA
WAliT
il et ingénieur civil, 
la pharmacie Mao- 

«1N3TON, Ottawa.

IN & BLAJ’HT
sur», Agent» Parle* 
itrm. Eté.. Eté.
OIN, OTTAWa,
Russel...

HIEB, B. A. Se, 
NCENIEUR CIVIL ma 
lfe, Ottawa.
GAGNON donne 1» 
’un REMEDE SAU- 

mportante 
- Tout le a

seule maladie y, 
ne racine ou onet Ul 

3 RO Gau

A.TOJST

'Or el d’Axgent, Pe»
)« de loitee sorte 
•ont garanti*. 1
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SIR JOHN A. MACDONALD dit qu.| Dl*"
M.lira»lb>b. d.puw ,i« loj* 1Sir H«tor Ungovin .v.i. inviu. 1 .liner
. wami. un mémoire ml.tivement ÆK" h". uiergracli .oir MM. 1« depute. Ag- 

ri.u.roolouial, et il le emmet" ■>»<• B*1" ls">'l,ng«. Berger,..., BoBvert, 
Coulouilie, Curran, Dupont, Daoust, Ci 
gault, tinu.dlxiis, J on cas, Lahrosse, Landry. 
Mont plaisir. McMillan (Vaudreail), LaKi- 
vière, tiiroaard. Y «masse, Robillard et M. 
E. J. Langevin, Greffier du Sénat. 

Personnel
M. Fiset, député de Rimouski* qui était 

malade de la grippe est mi*«x.

Il en est de même de M, Stanfield, maî
tre de poste des Communes- 

M. Laferi ière, secretaire trésorier de la 
cité de Hull, està la derrière extrémité.

M. Rochon, avocat de Hull, éjait mieux 
ce matin.

NOUS VOUS SOUHAITONS PETITE GAZETTEA L'INSTITUT CANADIEN
---------TT 1ST

Auditoire nombreux et choisi, notamment 
plusieurs députés et étrangers à la ville. 
Quelques minutes aprè<8 heures,Mlles Mou

le programme en

aux directeurs de 1 "Intercolonial avec ins
truction de faire disparaitre la cause de ces; 
plaintes. M. Graudbois demande dans son 
mémoire que lefasi freight soit rempUoe pAr 
un train ordinaire de passagers, mais voya
geant pendaut le "jour, et arrêtant à tou Les 
les stations sur la route.

HEUREUX NOEL VENDRE ,S0 
long, et 5 de 

bien Inities 
hangars.

A de terre, 10 de 
vtuiws en ce. 1res, 

granges, «-tables, écuries et»

dresser à «I. Rte

o arpeuts 
large. VU

ont entam
donnant très élégi minent un galop de 
Spouholtz. Les deux mêmes jeunes pianis
tes ont été rappelées chaque fois qu'elles ont 
joué. M. E. Gauthier a eu aussi les honneurs 

neurs bien mérités et dont

ET
Roy dit OdI. 

Embrun».Une Bonne et Heureuse Annee
f|N DEMANDE un jeune gangem pour por- 
U ter le Cumula k la » Vite de «
«Irvest-r A v# U

du rappel, hon 
il a l’habitude. Nous donnons cDrame arti
cle du jour une pâle esquisse de la causerie 

Le docteur est un des cau- 
les plus faciles et les plus attachants

Il y a plusiems autres motions et résolutions 
sur les ordres du jour, mais la considération 
en est remise à une prochaine seance.

L'honorable M. Foster dé| 
reau de la chambre les estimations Budgé
taires pour l'exercice 1890-91.

A 4, 45 la chambre s'ajourne.
Avis de motion

BROWN, EDMONDSON & Oie., 1 VENDRE Un pia»
H manufacture Mointxi 
les, s'adresser au bureau du Canada,

" lai*-d'itîodu Dr Prévost. sur le bu

que nous ayons rencontrés dans noti-e 
rière de journaliste. Il a surtout le don de 
mettre à la portée générale des choses 
abstraites et affligées le grands noms très 
épeinants pour le vulgUi. Nous avons, 
pour notre part, rapporté de cette causerie 

large dose d’instruction et un 
à classer parmi les meilleurs. Le Dr Pré. 
voc n’a ni lu ni consulté de notes : il a causé

*61 EUE ZRIIDZEEéUCT.
N DEMANDE Vu 

( 'omuh a R 
Bureau.

0 jeun** garçon pour 
o» bvst'Tvi'b-. S'a-

drvs-i r au/
Par M. Rinfret. Demande de la corrss. 

pondauce relative 
dans le comté de Lobbiuit 

Par M. Doyou. Avis d un bill pour amen
der la loi concernant les Sauvages.

Par M. Wilson— Avis d’un bi 1 pour rap 
peler l'acte de Franchise federal, et y subs
tituer l'ancien système des listes provincia
les.

tom Ile a civique»
Le comité de l’aqueduc s'esi réuni, hier, 

et a adopté les comptes du mois.
A l'assemblée de comité des propriétés en 

a nommé MM. les échevins latrcrdttre 
Johnstone et Bingham jxiur chercher i’, 
moyen de chauffer convenablement les chain 
bres de comité à l’hôtel de ville.

Le comité des marchés devait se réunir’ 
hier après mi li, mais il n'y avait pas quo

transport de malles
A \ ENDUE «Un bon engin de seconde-main 
H «la 3 chev.wix mijmiu et une chaudière 

S'adi vsser au bureau «lu Ve-
souvenir

dvH ehwvsuxI _ hl’a pas empêché, à certains ino.Ce qui
mente,de s’élever à la hauteur du professeur 
dans son amohithéatreet de nous donner une

N I EvIAN.l’- U » bon 
tour le corom r«--» «i»< 

... i int. A vanta .es j 
o mmvnc r lit mai » 
clam. N'1 tardez p s. 
tu iwnil'-r jour, lit!

sèiym-m, Rocbc'l r, N. V

0 agent voyi 
v» lie. K 

p u ticu i rs 1 ceux (■( 
i ii i Articles *|)é 

Le salai e 
KIW n BROS,

mem \
■strès exacte idée «le la manière dont ou parle 

médecine dans les grandes Facultés «le Paris 
M. Prévost nous a dit que les aspirants au 
professorat soutenaient, là-bas, les thèses 
les plus arides, les plus prosaïques «Uns un 
langage charmant, relevé, souvent sublime 
et que sur le pouls ces piocheurs «le la scien
ce bâtissent «le 'vrais poèmes. Le Dr 
permettra de lui «lire que nous 
parmi ceux qui ont ce talent, cet art magi
que d’être à la fois savant et beau diseur : 
de savoir à la “fran«;aise" sans gros mots ni 
lunette et non à la •‘teutonne.” C’est cette 
classe «le médecins qui a introduis dans le 
journalisme de tous les pays ce que l'on 
appelle la “Causerie du Docteur” laquelle 
est «levenuc l’un des principaux facteurs «le 
tout journal bien agencé. De plus 
sommes toujours porté à regarder comme 
bon méd'f'.in, celui qui discours lumineuse
ment et sans circoulovutious sur les cas les 
jîtus reveôhtoet les "plus subtiles. Boileau 
l'a, d;aill<-urs «lit et laissé en précepte :
Ce que l'on conçoit bien s’énonce clairement 
Et les mots pour le dire arrivent aisément.

Une autre remarque.
(Mis refusé «le parler de Job parce «pie celui ci 
était assis sur dit fumier; en d'autres termes 
il n'a pas diminué l’intérêt de sa causerie en 
reculant «levant les “mots”. Par .cela, il 
a prouvé «leux choses : qu’il avait un aiuli-

"pl#Par M. Casgraiu - Demande de la corres
pondance relative à la condamnation «les 
frères Lebou.dais su Ecosse, l'an dernier.

Par M, Bergeron—Demande au gouver. 
nemeut si c’est s m intention d "élargir et 
creuser le canal Beauharnois, celte année, et 
aussi de terminer les travaux sur la rivière 
St Louis.

Par M. Guay — Demande d’un état indi
quant les noms «les personnes «pii ont 
du des terrains au gouvernement pour 1 c- 
largisseincnt de la voie de l'Intel colonial 
dans la cité de Lévis et les sommes payées à 
le les personnes. Aussi copies des (ictilioiis 
relatives à

Par M. Amyot— Demande de toute 
respoiulance ou pétitions envoyées au gou 
reniement depuis 188” par Monseigneur 
Grondin.

3U duiyAV
An council de comte

Le conseil du comté de Uarleton a répons 
sé, hier, une motion à l'effet «le i« parer le 
pont Hutdman.

D'un autre côté le conseil a adopté 
motion recommandant au comité des che
mins «le fer de la chambre des Communes 
d'accorder la «temande de charte faite parla 
compagnie du chemin de fer d’Ottawa. Moi 
pisburg et New-York, ru «pie le conseil est 
d’avis que le chemin «le fer «levait éire uiu 
source de prospérit<; pour le comté.

& Q'irtllle <4 « t*rt« - U ■ i nés mi.-re»
0-*ant painphl «t 111 cia I ■ 1.1.’ I w.1,1*

T rai lé.
m?

piasitmAs
/

■un roii mice
tille :
7été Gomment vous guérir 
et elles .ous. l‘ort Iran 
Dr Nicholson. J0. St .1

sur :a Surdité, Bruits dans la 
rjiis-itifVmes 

0«Us. Adresses: 
Montreal.

le classons

Warehouse & OfYicëH

Torckstlo. yENDECP DEMAN 
f affaires dans b- ( 'aim

at i«»ii et notre 
ihlii'M. Nous

Pas besoin «l’vx|s

«pu sont très 
en cngiiy «,nn,nl

11' Faisant do 
«lopuie, .10 ans 

res|s>usabi(it 
salaireSelle St Joseph bien ét«i 

«•I les di-pen 
satisfaisanl. 
labié.

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU T NICHOLAS

RUE YORK $1.00 par jour

BL st tout est

londitions
•l'eutror

station à St Jean Chrysos

Hlhb'ttlns,Vhrtmlque du llaaar

La’soirce musicale promise pour diman- 
maiiche soir promet d’être 
affaire, à en juger par le programme.

La IlaUuUf, qni est un duo charmant,

doute, «le incuts que le Violon que M. Bou
clier doit nous donner, et les autres chante 
du programme «pii auront aussi leurs inter
prètes autorises sauront intéresser l'uiulience 
sails nul «Unité.

• d'autres maisons.
l'oiiuniM'i ialnfl do 

Wimaii ,t 
«llairi's, «ni

* R F 
Brad de Duniibtillante
bien connues des 
«pie Standard, Ci

CHASE BIV l I’ll ERS CGM PA N\*

ï-.'iÏhÏiSalle du B Uni, Si Ion «le Marhh-r ut Bus
Dimanche, le 2 Février, suite «lu 

cours de lecture aux mvmhivs il< 
l'Uniou St Joseph d’Ottawa.

Unir ni àtv exé.
TM. Doyou (Hmauàeraaujourd’lmi.pourquellc 
raison Iss immigrants «pii arrivent d’Europe 
ne paient que ¥13,50 «le passage depuis Port
land jusqu'à Winnipeg, tandis que les en-

bien iuterpieu-t^ sans aucun i>i:i’nvf.itivrr.
COMHIKNK

Salle à Dliiv
l Ixr.utm

30 joliSujet i lin m lires ô co ic her.
faut s du pays qui veulent se rapatrier 

et¥30 uoiir le même vovag .
Iæ Dr Prévost n'a

A. B.paient j Une çnlrèu prlnvips'e et deux entieesLes Grùves ” par lu li«;vd l'. re 
Filiatre. Ouverture “ Solo «lu piano i 
par le professeur Hurtubise. ”

Lecture lere partie

Chant : Di eu, mon enfant te bénira 

Par Dell 4, J. ( "harrier.

Chant : Le porion Belge .

Par M. K. lîelleau

Kllltr. KM'VNTI I II |<KH HAM’S |IX I.A 
IIAHII.lyl'K.Une

Fausse vocation, qui renferme ample sujet 
de métlitation.
L 'entrée sera de 25 centins, payable en 
entrant pour les personnes «pii 11'amont pas 
achète de carte k l’avance.

11 en sera ainsi «le la joli ojii-retLeFEDERATION IMPERIALE
hclaiié jiur l.i lu c c'c.-ti 1 |ue inc«n- Vente à commission, imuiblos, rffois ^

maison, propriét. - immoliilici-cH «-Ui, r 
Nulisfai l ion garantn- ilans Ions les ■

ne-esnte
toire intelligent venu pour s’instruire et non 
pour fendie des cheveux, et que pour le bon

Election des officiers Ses .‘kl années «1"« 
tén* des courtiers «lu

l.a plus giiindc confidence observée dans 
Imites tl'HIIMUi-tinliH.

lu place A U$1.00 PAR JOUR
causeur il n’y a pas que le latin qui. .. dans 
les mots brave la pudeur Le fram-ais est 
toujours A la hauteur des circonstances.

M. Powell a joué 
pimpante “Polonaise” dont plusieurs notes 
nous dansent encore dans l’oreille, Rappel 
frénétique. Madame d'Auray a chanté avec 
beaucoup «le méthode et d’expression une 
romance de Bcltjena et, rappelé, a donné le 
“Comme à vinyl ans" ce cri de l’âme, cet at
tendrissant coup d’œil en arrière du vieillard 
qtt dévale l'autre eôté*de la montagne, d# la

L’assemb ée’an miel le «le la Ligue de F«’-dé- 
ration Impériale a eu lieu, hier matin sous lu 
présidence de M. Dalton McCarthy. I,e 
rapport annonce qu’il y a maintenant 2ti „uc- 
cursalea de la ligue en opération dans le 
Canada, et il s'eu établit «le nouvelles toutes 
tes semaines.

M. Hamilton Merritt apr<q>osé une réso
lution favorable A nue entente commerciale 
par laquelle l'Angleterre imposerait un droit 
de 5 par cent sur les marchandises des pays 
étrangers, et en retour les colonies admet
traient les marchandises anglaises en fran
chise. Cette motion a soulevé une «liseus- 
sion, mais aucune décision 11’a été prise.

La ligue a eu une autre assemblée hier soir. 
Elle a décidé de remettre à l'année prochaine 
toute «liseussion concernant les relations 
commerciales. On a adopté une résolution 

gouvernement Canadien de

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
( ffin ites rih’8 llldeau et Nu holà

L. LABERGE —croi-rip.t mK

Quelijucs liaurea avant le concert, diman
che, à 5 heures de l'après-midi, aura lieu le 
dîner annuel «les membres de toutes les 
sociétés de Bienfaisance de la ville. On 
s'attend que chacune «le ces société sera 
représentée par
^urs des orphelins. Admission 22 cts.

Adi' 1, Bureau 17 rue Rideau 
Domicile 25.1 rue Nicholas.la clarinette une très

jyjAlSONS A VENDRE Sur les
Stewart, Théodore, Waller,ing, Daly, 

ohm ColleN h-h
('iimls- litii'l, 
Elgin, El ne 
ray, ( ’oIhiiii

«•gc Am-iiiu-, l.i-gar, Coop 
NVilbiod, Ni-villi-, Alii-c, Ai

Iwn nombre*, les bien fai
Lecture 2e partie

V: ,■; Vrt*'V ,3
■ ' :\ÿ

m-c, 1 'bill ch,
g. Vol k, I «cm

«■, Mur
gi', Rideau, etc 

S’adresser à A. II. Macdonald
Rideau

Chant : Délie A. Marcotte
Délie Richard accompagnatrice.

J. !.. Beaudry

Solo de clarinette Blue Bells of 
Scotland de W. Clements

NOUVELLES LOCALES
Chant n\ RECEVRA 

U. aux l’ublic, jusqu
oii.mi, d.• s hoiimissioiiM

dcpartrmlnt des Tnt 
i ii lundi, .1 février pio 

iNu-lli.-tces, u«hIreMsé-éij 
dgii-' et portant à l’endos “Soumis- 
in gIiico pour édifice publie" offrant 
-déglacé, la glacière du gouverne 

les bords «lu bassin «lu canal Ri-

A Z
bureau

N DRIv I Iimix cottages 
Ville Centralo, A II)
1 poste.
S'adresser a A. B. Macdonald, 

47 rue Rideau

la rubrique laComme mot de ’a fin et 
“Cloches Gymnastique*"nous avons eu quel
que chose de vraiment original. Cinq jeunes 
Anglais, MM. Ch it tick, Payne, Heney, 
H uni man et Hall,en costume h'-ger et voy
ant, sont venus, tenant en main des hal
tères, exécuter des mouvement variés, gra
cieux, cadcnct'set demandant ce que l'on 
appelle parmi les athlètes de l'endurance. 
Nous avons tellement aimé 

de force et

minutes «luj.Mur clin iul inc» A bon march*1 
e c’cel 1* cci nitre

Beau et bon Cidre de Pomme : cinquan 
rils récemment rc«;us au No. 203, Rue

1. Atacus en 
ché ! A bon

m-z-voiiMqiie c 
Vente «nui. 1 cm rvc

Par M. Philias Cameron
Del le A Marcotte aecompagnatri'Rideau.

—Conserves de toutes sortes 
grande 
marché

M HrelmiHlIwc* A bon .marche, 
lies von» «|iie c"e*t la dernière semai 
Vente nau» reserve. Imyerial Wa

—Le bureau «les écoles publiques se propc 
uire une nouvelle école au coin 

gin et MacLuren.

â VENERE. Cm- boulangerie «h- prnimVi 
H rei la h . honni 1 ■ idem-i remis. . 1»TL nibiissiniis Nenmi aussi reçues 

endos l'SoHiiiissions pour glacn, 
■b-aii Hall, iillraut d emplir lu glaecre du 
Gouverneur (i. uéral A Rideau II,,11.

■sinus ilevmnt . lablir le prix 
par bloc de diiueiisioiiH suivante : .1 pieds 
put I pied pur I pi«-d, et ce prix devra com
prendre le coût «le I empaquetage it du bran 
de scie requis à cet effet.

run de s.-ie de l'an dernier ou toute 
rest an 1 dans la gluch-ro devra 
on ne devra employé que du

Riproposant
s'unir aux autres colonies pour demander 
«pie le port des lettres soit fixe a deux 
tins pour tout l'empire.

Ides etc, «militions faciles.
S'adresser A A. R. Macdonald

17 me Rideau.
Entre gratuite.itité. A lam mai 

203 Rue Rideau. h

ALFRHI) PINARD, Av,'s Si vous désire* vendre par 
méimge,d’une manière avaiiU 
mus a A. B. Mar-donald.

' Encan leur «l<

de Un a aussi adopté une autre résolution 
gouvernement Impérial de 

remodeler ses traités avec la Belgique et 
1 Allemage «le façon à accorder à ses colonies 
les privilèges dont elles sont aujourd'hui 
privées par ce traités.

L’élection des o (liciers a donné

“exhibition" 
grâce physique, qui arrivait si logiquement 
comme “article d’hygiène" après une cause
rie musicale, que nous nous promattons bien 
d'aller revoir ces cinq messieurs le 28 fé
vrier à l’Opéra.

Nous dirons de suite qu'il n’y a rien de 
galant commence concours apporté à une 
œuvre française par des personnes de langue 
anglaise comme les artistes déjà nommés et 
aussi comme M. Davies, cet intelligent 
accompagnateur qui est toujoiîrs un collabo
rateur A nos fêtes religieuses ou pro

Nos félicitations à M. D'Auray, l'heureux

tgniiso
adressezPresident.

■VIVE L-A. CA.JSI AÜXENN Jfi

demandant

U 1,se «le constr 
«les rues Eli

t Majesté,

suivant t- ll«
La glace doit <’■:

liant d«

NOTE SPECIALE—Vingt douzaines de 
corps et caleçons en laine «-eossaise, réduits 
de ÿl.üü A 75 cts. Il faut les vendre 

N. Fai.lkuer et Fils,
A VENDRE 

Bilb-s pniii
Deux lubies d. 

table deisSBa «• avant d'être mise 
' «-t h-s paicmenti seront faits i" y-o"/, eliuisea, 

salle de billaiilH 1
comme

résultat la ré-élection de M. Daltou McVar 
thy comme président général.

Les vices-présidents : sont M. McNeil, 
M. 1*. pour la province d'Ontario; L'horabl* 
M. Joly, pour la province «le (jui-bec ; l'Ar
chevêque O'Brien, pour la Nouvelle -Ecosse ; 
Sir Léonaril Tilley, pour le Nouveau Bruns
wick ; riionorabls J. S. Curvull* pour File 
«lu Prince-Edouard,le lieutenant gouverneur 
Nelson pour la Colombie Anglaise, et le 
lieutenant gouverneur -Schultz pour le Muni

iron, Due 
su Ile Aplètc, aussi

S adresser A A 1$. Miu-doii 
Encunteur , 1 agent «I

piise dans lu m 
ii u tes d. h ( 'liHinlii-ri-s.

111 Ride m.

i aid.

Kid au.
Par ( Ji-dreCeux 

rai uni
et 8. Notdheimer 07 
ront un magnifique assor 
trumenta.

lu saison 
1er visiter le n

eter un piano 
dus fêtes fe 

lagasin de A. 
Sparks, ou i?3 ver- 
tiinent de ces ins-

«ini se propoi 
orgue pendant 
bien d al

17jlISqu’A
26 février 1890 «les soumissions <•;«< lu t • .

Vendor “ Soumissions jioi.r habil
la jMilice à cheval, et udre- - es i 
ministre des Chemins «lofer ei

crcdi à midi, b A. GOBKIL, 
Secrétaire

On recevra

IVIS. si 
H pour argent compt 
sez votre adresso chez

z. ipiolqu'olijet u vi 
tant on •« "changé» 

Macdonald
' lais-

A 1 
de

mitant
enf-nts
l’honorable
canaux.

D, -parlement de« Travaux Public, 
Ottawa, L'i) Janvier, 1890. / A. 11.

organisateur «lu programme musical ; le 
cès complet «Vider soir est par 
le plus bel éloge A lui faire. Nous 
n’y ajouterons que les remerciinents du pu- 
plic dont nous nous faisons l’eaterprête.

M. E. Roy, le président, a clos le 
tout par un «liscoure, toujours heureux, tou 
jours élégant, que l’on a applaudi en expri
mant le déseir «1 venir encore et très tôt 
à pareille fête.

lui-même
17 Rideau.

On peut obtenir au bureau du sousigm 
des formules imprimées rie soumission et 

allons nécessaires quant aux 
des reijuia.

Marc lui ntl 'ses A lion marche Non t c- 
nei-i«min «jiic «■•«•si I» (IcrulCie »«••■,-m». 
Vente suns reserve. Imperial Wa

—Venez, venez tous et chacun 
Justement 

qui sei 
ls.l Hui

I VENDRE, Pour argent comptant mi A 
“ échanger l’n pocle “ R-.,11 •• nuides
Cil toile, fi imx-Ics de pasj.i»g«-, .1 pis-les -le .-ni 
sine, 2 piwIeH imitation de cheminé, 2 ré- 

A l’huile A la Salle «l’encan Mac-do-

AVIStoutes les inform 
quantités et artii

Aucune soumission ne sera reçue à moins 
«(■’elle ne soit faite sur ' les form u h-s impri
mées. On peut voir au bureau «lu mou -igné 
«les échantillons des article reijiiu 

mine soumission doit être 
gm-e «l’un chèque accepté par 
canadienne égal à dix pour < 
totale des articles que 1 on offre 
ce cheque sera confisqué ni le 
nuire refuse de signer le contrat 

plit pas en entier.
11'est nas acceptée Is chi-q 

Aucun journal ne recevra 
cette annonce s’il n'a 
torisé à la

lyu compagnie du chemin «le fer de Jonc
tion «le Voiiiiue et Pacifique < The Poil'iac 

lin n H ■/ unit/ Comp
No. 203, 

reçus 200 barils de 
ront vendus A 1

Lin!rue Ridoau. 
Pommes de Purifie .Juin donne

«vis jiar b-s prisciitcK qu'à lu proehâinc 
lion «lu Parlement elle demandera :

pmi' construire 
wa et pour coin- 
f«T jusqu'A Pern-

CHRONIQUE DU JOUR Choix 
; ltX) Iwril 

tre fraîches de
Kmai 1 !"■ très malpecques 

Faiiitaven en lots reçue- 
xjue semaine. Toutes espèces «le „ _ 
s frais, Roy & Cie.

47 nu: Rideau
l>an>|iifHui SS- nsion de temns 

le pfint .-iir la rivière Oit» 
er le «lit chemin de

2o Un amendement

ICI ET AILLEURS
de fournir ; 
soumission-

Si la soumission
I n « oiH'iiun (l« patin

I^es patineurs «l’Ottawa «léfieut tous ceux 
de la Puissance. Le concours aura lieu ici 
1» 20 février sous le patronage du gouverneur. 
Il sera distribué plusieurs prix.

tiele# A mort

On a reçu la nouvelle «le Clarence Creek* 
comté de Russell, que vendredi dernier une 
veuve du nom de Chartrain et mère «le qua* 
tre enfants s’est geh-e à mort en revenant 
de laver chez nn fermier à une couple dc 
milles de sa résidence.

actes «le la «Hte 
émission de bons

différentes sections 
«lu chemin «le h r : et pour réduire le 

section

AVIS. Vente de «b-menagement. Avant 
«k- déménager nous offrons une réduction do 
20% sur notre stock de pelleterie d’ici au 
1er mars

CHAMBRE DES COMMUNES compagnie 1 ACHETEZcompagnie H pour allir 
intagi- le.- pouvoirs dc la «lit 

«• -njet, ci |K»ur «Iiviser le

11c sera remis.
[laicmeiit pour 

ét<- pri'-alablemeni au- Le Home Comfort
N. Faulkner et FiU,

Ottawa, jarn i*r 24
MACHINE A LAVER111 rue Rideau.Ottawa 30 jan—1890 

La séance s'ouvre à trois henrvs.
ER ED WHITE 

roller, N. W. M. Police. 
1890.

«|ii<-l- «.n 
•nir l’an-Jambon» el snaclwm

torit>- île faire une émission sp«"'i-iule 
bentures sur le |xmt et ses apprwhcs

cite d'Ottawa, 
tire A la com

wa, de même que 
pour les voitures 
«i al, avec fsm- 

[s-age 
: Pié-

Pétition par M. Perley, demandant une 
compagnie qui dissire cons-

Nous avons acheté le droit d 
liifarnciiHc ma h mu il 
Cadrai, Nous sommes 
h vendre ces machines A «le 
psi men's très fa il s. Achetez 
iStnndard c'est le rn illei/r Noie sollieilor e 
rosi ectui u-cment

M. CHARLES MI( HON, saucissier, a 
lissement au numéro 151 
ublic y trouvera toujours 

un assortiment complet de saucisses, jam
bons, bacon, lardsalc et Iweuf salé. Faites 
lui une visite.

patente, du 
de Jo.-cph 
Mint prêts 
1 lit - ns «le

té sou étabcharte pour 
traire un j)ont in ter-provinciale entre Otta-

ï£j. la
10 Ottawa, pu s «le la 

Et de plus pou 
de cousti
Ottawa mire Hull et t 
pour le rcmlre utilisable 
cl les fin «lu trafic <11 gi-néi 
voir d'établir et collecter «les 
n'exci'daiit pas les chiffres 
ion-, deux cents pour chaque passage; une 
personne à do* de cheval ou de mule, cinq 
''«•rit» pour chaque passage ; animaux libres 
excepté les rnnutons, les cochons, deux cents 
par tête pour i.-haque j «as sage ; chaque voi
ture. wagon, buggy, traîneau, cutter 
autre vi'-hiciile traîné par

|«our « Inique pa—age ;chaq 
wagon, buggy, traîneau, cuite

vébiculi- 'iaine par «leux ou plusieurs 
«jiiinzc cents [xmr chaque passage ; 
ci-dessus devant comprendre la 

vcliicules ; et

pagine'.i1'”."wa et Hull.
M. WALLACE présente 

l’incorporation des loges orangistes.
L’HONORABLE M. CARLING dit, en 

réponse à M. Cimon, que le gouvernement 
étudie en ce moment le projet d’établir une 
laiterie expérimentale à la Ferme centrale 
d'Ottawa. Plusieurs bills publics sont sur 
le programme de la séance pour leur deux
ième lecture, mais la chambre n’en conshlè -

âpi il CmiÉibill pour
vis. e à no ri manu- 

salles «le vent») No. 85 et 
York, Oitawa.

Cour de police

Marguerite Keller, ivre, $ 3 «l'amende et 
8 2 de trais.

Edouard Clermont, assaut, 8 1 «l'amen de 
et 8 1 «le frais.

James Aahfilcd, d'omtnages a la propriété, 
accusation renvoyée.

A I’ 'alun Ni Joseph
Le public trouvera dans une autre colon 

ne le programme de la seconde séance qui 
sera «lonni-e dimanche à la salle -le l’Uni on 
St Joseph. Il est très attrayant et attirera 
Bans doute une grande foule. Ne pas 
b lier que l'entrée est gratis.

pi-noosel

M. l'ex-échevin Chas, Desjardins est de 
retour depuis hier «l’un voyage d'affaires 
dans la Province de Québec. Il a eu 
forte attaque de grippe durant son 
voyage ce qui l’a retardé de plusieurs jours. 
M. Desjardins a fondé une branche de la C. 
M. B. A., AJoliette.

Pour le» «oclete* Ouvrière»

Dimanche prochain, la quête A la Basi
lique sera en faveur des sociétés ouvrières 
de Rome. Ces associations qui sont très 
dévouées à l'Eglise snot en ce moment dans 
un grand état de gêne, vu la crise commer
ciale causée par la politique néfaste du gou 
vernCment du roi Humbert:

une bonne
valeur en n’importe quelle sorte de pelle
terie, allez chez Faulkner et Fils où l'on 
vous allouera 20% «l'escom 

N. Fau kuer et

AVIS. Si vous voulez avoir 81taux de

T. R. SHEA et filsETABLIES AU

111 rue Rideau. Ko 2jl Eue York, près de lame Susses
----- PAR LE------

Wright, 1 
examens

qui a été reçu 
is à Montréal, 
M. M. Rod

— M, George C. 
avocat aux dernier* 
vient «l’entrer en sociéti 
et Champagne, de Hull.

RAfled'nn roiivrrpted»
Société Ste Elisabeth de S te Anne, 
fé.trier à 3 hrs P. M. dans la sacris

tie. Les personnes auront droit de prendre 
des billets jusqu'au temps de la râfle.

rou tout 
nal, dixre aucun.

M. LANGELIER, de Quéliec-Centre, «le 
mande copie de toute correspondance et do. 
eu mente en rapport avec la circulation des 
trains de passagers et de malle sur l’Inter* 
colonial depuis Lévis jusqu'à Campbelltown 
M. Langelier dit que les arrangements actu
els pour la circulation des trains ne don
nent pas satisfaction au public sur le par
cours «1e cette partie de l'intercolenial. Le 
train rapide d’Halifax n'arrête qu’à quel
ques stations principales, et le train appelé 
fast-freight, qui arrête à toutes les stations 
sur la route et y prend les passagers, est 
loin d'être un fast train. Il va petit train 
et de plus ne paese qne la nuit, ce qui est un 
rand inconvénient pour les passagers qui 

veulent circuler dlune station à Ijautre on se 
rendre à Lévis et Québec.

M. DESSAINT perle dans le même sens 
qne M. Langelier et dit que les électeurs du 
comté de Kamountaka souffrent beaucoup 
de «et état de choses;

LA COMPAGNIEne voiture,

GAP. WILLIAM MeCAFFBEY DK
animaux,

• Large “ honà tide ” de tels 
imiir autre lins.

TZHZZEiPar la 
lundi, 3 (Autrefois hôtelier, rue Queen)

IDE HITTSTTERII. LA-4*!* K Y MALTJiY,
Secrétaire2 Janvier 1890. Qualités No. I «b- thés des Japon, 

go, d'Assam, de Hysor et autres éch; 
f.-lioiais de thés supérieurs.

EN GROS ET EN DETAIL.

an ti lions
J’attire l’attentio des hommes <1 affaires 

et autres sur le fait que j’ai ouvert une 
ligne d’affaires à Commission à l’endroit ci- 
d ensue désigné.

LE :« RA XJ» REVIf W ********&

M. Gédéon G ration, le populaire et re
nommé Loueur d'Equipages, vient d'acheter 
le restaurant RED OAK, nos 561 et 563 me 
Sussex. Ce poste pré-cédemment connu
comme le ked oak sera maintenant appelé . .. .. ..
le “ Restaurant Grand Review." Une prompte attention sera accordée à

Tout en remerciant le public et «ut nom. tolltee ,6»ire, 1 moi oonfiA.. 
breux amis pour 1 encouragement reçu dans 
le passé. M. G rat ton désne avoir la visite 
de tous et chacun à son restaurant on l’on [ RrOOUItS 00 tOUt68 ESpeCCS, FfUlts 
rencontrera ce populaire et charmant com
mis de bak. Cette bak, gui est l’une d 
plus belles d'Ottawa, est bien approvisionnée

FERRONNERIES
66 Rue Rideau 66

Hunter Tea Company
KUDiNMLW 1 h

[.'nn«t de» plus sncl«-nnew maisons commer 
Cialcs de la vallée «ie l'Ottawa et de» mieux 
•juftllflèe» wiui le ru| |M>ri «les bas prix de la 
localité il«> article* otTerts en vente;

McDougall & Cuzner
ORAINÉTI) RH et FLBURI8TEuhclgne de la grosse Tarrl»re

Marchands de toute' emenct-s. Jardinière 
et potagères, liouquei de fleurs, l iantes e 
toutes sortes d’ouvra < en fleurs ji ur <Vré 
montes de mariage o nterr«n e»t,

ETC., ETC.
- MAGASIN^’*.—

DUES SSETET DUKE,«HlliDIERt
1IIIM

Cigares de 
e heure.

neurs et 
pas à toute Gapt. w. McCaffrey. n Une Rld« ■. Ulliiwn Ont



Coin des rues 0’Connor‘et üueeil. (Près de la rue Sparks)

Manufacture de Voitures

BOYALB1 F- K

S. LEVEILLEB) ’
HRUHK1KT URE.

^Nons (l.^u-ons^lnformer lo^public que nous avons fait 'acqui5't:on du (Kiste d’affaires 9

Sul keys, etc Etant arrivant èe Chicago et des autres villes américaines nous avons pui il
de grandes connaissances dans not ctat, nous sommes en mesure de garantir entière sat a 
ta ci Ion. .Vos mivrisrs sont tous des i-H’B habiles et travaillent sous notre direction ; I-m 
maté:'aux employés -ont a ssl les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très b s. 

Attention spéciale et promp'e à toutes commandes, tel est le système qua nous mette ja 
dans toutes les branchen pratique de rfipatiüag.

56 RUE DALY - - 19 ET 21 RUE STEWART

HARRIS & CAMPBELL

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, do 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

------et toupies PRIX, chez -------------

\BARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne eu uuuorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua ' 
lité des articles qu'elle vend.

* V 1

10 Four Cent de Redaction jur tout kliat irgeat Coaipta.il

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

80UOJX ET A 6EAS8 MARCHE

A VENDRE PT--je vous accuser?
Votre bonté votre loyauté érl »- 

tent da s vos yeux . Tout vous 
accuserait tout me crierait que vo s 
av z été as pz vil pour* tuer une 
femme; /ous me le diriez vous-mê
me que je ne croirais pas que je ne 
supposerais pas que ce fût possi
ble!

L • CUSHING

Un Piano et un 
SetdeSalonaun 
prix modéré.

Pour plus am-1 
pies information 
s’adresser au

COH DES EUES

York et Dalhousie

Tous le deux se tenaient étroite- 
m mt enlacés, unis pour la vie, leur 
à n • passant dans leur âme.

1) s pua s’entendirent dans le

(; •• ait le gardien qui rovtjj lit 
11 ; eu ent un sur.1 au t de do a leur 
— L’heure est passés ! s’écria 

Ariane.
— O.i vient nous réparer, dit Ed

gar.
I s se dégagèrent.
— Comme le temps à été court!
Nous n avons rien pu nous dire!
On frappa à la porte.
—Encore cinq minutes! supplia

— C'est tout ce que je puis faire 
dit le gardien.

Ne ma fa t-s pas repentir de mon 
obligeance.

El on l’atiendi qui allait et venait 
dans le corridor, faisant les cent 
p is .

Ces deux amoureux revinrent l’un 
et l’autre

— \'e nous séparons pas, dil i l 
gar sans nous entendre sur la con
duite à tenir.

C-i qu’il faut surtout, c’est qu j 
ne sois pas en mené, c’t.s' que j- 
n’aille pas au bague

— Au bague. ! reprit Ariane

. , i :• ,

. - i ■ t :V.

-

STATUTS DU CANADA
PUBLICATIONS OFFICIELLES

R- b Statuts et autre» Publication 
iu.ve.n-m> l ilu (.'a cia tout --n ve 

I n bureau Aussi <1 s Ac,es «parés, 
de

s du

■ prix envoyé sur d- mande,
Sla utH^ evisés, a-iiiePunicnt prè's. Piix 

de deux v D

Pnsoigiittiit oohvena 
** corps, chacun peut 

lionne nanti- et attei.. . 
vieillesse. La plupart ’ .les maladies 
proviennent du sang, c'est donc le de-

A la suite

nous avons 
propres 

sang <V 
l’abri de

d’u

il CilÀMBBIiLlN,vJilvr le fou :t ion ne nient lmp ri dit Br de 
et fAuiüù! nr rie a l’apatorio 

•bvions t’ub iquui 
l'apnté: i-i.
iv. 1889.

me longue expérience 
issi ii composer des rem- 

ortifier le
ides

13!d.Otlawa, 16
avec une exprussiondu douleur in Ira 
duisible.

— Si c la arrivai, reprit Edgar 
je serais perdu sans r« ini -ion: ca. je 
mourrais d’ôtre éloigné de von-, |e 
mourrais de me voir confondu avec 
les pires scélérat--,

—Obi oui. ce - -r ait trop affreux 
lit la jeune li le, qui frissonna.

— Vousjoublierl lit Arian *.
— Vous, non, je !e sai-, mais D s

Ay bout de deux ou trois ans,tu n 
nom seraii sorti deiainùuiMo -le 
ceux qui m’ont candamiiè 11 ne 
faut pas que je parle, que j» (juille 
la prison île Bordeaux, il in 1 1 tut 
pa> ! C’est ce que mo i gra 1 pens 
ve.it éviter à to.it prix.

- Vous l’avez vu, Vvtregrand p >

r a lu 
Notre

kl PehtrsR it m ühtlc e. GÉoüalt a été distinguée à plu- 

s traitons to
siiMUS I 
norifiqni Tapit.cries, Peintures H nibs, etc.

Itrniiiim rfl.~. . ,
(Plaie- tilawaA

j ESTIMATIONS FOURNIES St It DEMAND

JOHN SHEPHERD 
5iüî. Kite Rideau, Ottawa

coim’iipn, ] Je in».*' leu
I

les
1»chute île

lie veux, la goutte et h 

Par notre méthode

imatisincs,

ans ililli- 
chez les

feetionnés d’après les pr<x 
nouveaux, et grâce a un tr 

js person
' Nom!" a 
tielle coi

Aidiided’iule heurt r-æsr?
fl »:s maladies de toute nature, parti- S 

culii-renient les affections uèrvfcn pi 
scs, 1- pilcpsiv, les maux l'estomac, les I 
bonnloimumcnt# d’oreilles, les osalgies,

eut guéris par notre célèbre 
tin-molle. Par une «

:i ié r ve i Hou x dans des cas 

affections pulmonaires, 
adresser en pleine con- 

;>ns détaillées des 
.. .joigpunt i 

ht pour la ré]
Officia “HVOlLA" à Hambourg I.

; £i Esmamu

-linon Je
ceptoiis

la surdité, lt 
ne, la el.'on: 
infaillihlemce d'un timbre d'urtranehisse-

>n d-'-taillre?
ment pour.la çyp 

Olliein -

- I î ie fois d'*puié ma coud am na
tion, mais il m‘a promis do revenu 
bien lût et je sais qu’il âgé. °

■s quelque* jours d 'puis lu 
qua id j * IV.p issu dans mon 

cerveau endolori les incidents de

de
Hygiea” à Hambourg I.

Prière de nous 
fiance les descriptif 
maladies en y ad j

d'1) i>; «SXMBBBni

l’audience, qua id j-î revois lès u* t vn^ \ Pf ) VX
moins leur pliyso iomie que ■ u- iV i> v/u ADUiili IaO
tends le u s paroles il y a Ull boui
lli» qui 86 d* tache sur tout celai Vm- annonce spéciale a paru dan» 
avec une netteté, un r li* f étra ge. 1 avions

i ’.et hotnui , (■’ ■si un homme ; u“éaécr uï'om 
i] l’on a p .vs jue ;.c-' rniblsqu- • - \i.i., Knosburg
d’j.voir lut' sa llhvu, C-d L m ue j Trahé- "suri 
étau^l Ails la r e D* -1)1 il l c.iuiu. Il 1 nom.'.'lonnah
est till des pruuuviv l.ius la i oui" de : • ,]■gnunl mérite. <'e# nrroti-
la malh uruiise D u, Il ue L'.grange. L,,.,nvi|}H •. wiiouwi.-s avec la t'ompa-
C’cst 1 11 qui m’a a : rel qui ill’i gaie, |K>nr d’i-i à un u-mps limité. Neman- 
sa s au po.guet q -a . 1 p* voulais 'i1"'-'’1""" l!;is 1,1 .!' v<
fuir, el MUH'Oulac m’ f.. = t une ...r t'■•'T
pr s -mu étrange, une impression sld»!.- des maladie» de ce noble animal y » 
que je u’ai pas encore oubliée, nié uaitée.nVune muiiièi.- l-i-n simple. La v
mu au mil; u lie latll d\ motions et to nmiarquablem.-nt. rapidr de eut _
■i - u, un.!,. I, », je H, 3E £&£:''S?.-.«

ni tst venu i ..... ;(lt.

<|Uelf|iie temps,

ipaonie i

annonçant

tu l)r I». d. K 
vt. éditeur d’un 
s Un cheval.' Cet te

m i h i:u ïu mmsp,-
KN-

Un ,r"zartiment co 
prix. Chaque «rtic’u 
le ivpré(ie«t-î s

-No.30 rue Rideau, |i, ôs du pont lestiapeure

SP plus bas 
a ra r.-ViU 

H NOUEZU

inon l’arg ru vous 
ns du montres 
du Part - liez

nos abonnés privilège do 
exemplaire deoo

CHEMIN DE-FER

IMTERC9LQML
iant application 
< un i imlire de

sa.s pas p- wrqi.oi, i i 
dôDuis, q i*- «.’tit v t lui pinit-ôlre ijui 
avait élu pay ; par li nri Soiiluc 
pour cumin lire l’assassinat qui 
devait me perdra pou- être l'instru
ment de la baillé de mon i i Viif!.........
M le du Millaugus frappée, avait 
'écouté E lgar sans l’interrompre.

—El vous connaissez, difelv" 
quand il eut terminé, le nom de cet , -
liomnic?

—li habite la Bastide, dit Edgar.
Il se nomme Ta r tas.

—'Varias! répéta Ariane, ,1c reti->u 
(irai ce nom. «lu saurai quel est c l

Traté La Route dire: te entre l’Ouest et tous les 
points du Has du St Laurent, de la Baie 
d * LIleurs, nrovinca du Québec; aiu- 

unswick, la Non. 
l’rince Edouard, ’e 

la Madeleine,

poste «tu 9 c 
recevez < !.. Not!”’ internent.

•li -Ko?. i’Uo du 
les i es de

Terr neuve et Ht Pierre.
piittcnt Montréal et 

jours v''manches exceptés) 
-t A destinai ion de tous ces 
changement de chars, en 301 rende» 

Jioints, gnus

[.< del’lntereoloinal qui 
brillam- 

l’électricité et chauffés par 
comotive. Tout cela d< 

le confort et de

sont dans 
ment éclair

CHEMIN DETFER

“CANf.DH ATL^ÜC”honni'3.
—Oh! si ou souva t démon tror. 

prouver dit EJg ir qu’il y a eu quH- 
quu enUvvue entre ce uv.surrb e ut 
l’autfi1, qu'ils su connaissent qu’ils 
so sont pirl to • i L s’éclaircirait, la ; 
lumière su ferait

Ce serait lui, il n’v aurait pas dé j ,: Mds. mf'iiH dans ce c.--, a,. sioiitrea! «i Ottawa

r et ceux de nuit se dirigent aux

LA VOIE LA PLUS COURTE 1.10XK MES PASSAI:Kl
Canadien nk-Ei

RS ET DES MALLES

Les passagers janir la Grande Bretagne ou 
Continent, quittant Montréal le veudre-

prendrele vapeur 
la malle, il Halifax.

temps samedi’£ yVtdont
précautions des deux 
dû être bien [irises, et nous 
verons jamais.

Dans b s yeux d’Ariane un j 
lueur s’était allumé •. lueur d’vspou i

ci un m
L attention des 

rectoment sur les 
par le train

expt'diteure se porte 
grandes facilités offer 

i pour lu transport de la tieur et 
de toutes les marchandises â des- 

cs de l’Est et de Terre
nt: u aussi pour l'exportation des grains 

-les jiroduits expédiés tiux marchés de 
Europe.
Ptuir liillets et informâtions’conce 

et le passage s'adresser à 
(î. W. ROB1SOX, agent pour les jiassa- 

gera et le fret tie l’Est, 1362 Rue 
Saint-Jatxpies, Montréal 

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général.

OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.

on généraldET T<

et orusque de joie.
—Qui s-'ii'.( dit—u te. C’est une 

piste, cela. Et j’.tt de- amis dévoués. : l«bconvoi*.v.v•
—Des amis?...
—Ceux qui m’ont lait pénétrer | 

jusqu’à vous... Des amis qu» paru s
sont bien faibles, bien peu n-llqeuts, 3.00 A M 
1111e jeune modiste et son amoureux 

ouvrier boulanger... Mais ils me 
sont soumis corps et âme. ils ont 
pitié de mes maux «à tous les dtux, 
car Ils s’aiment, et ils savent t o n- 
me il est dotiltiurviix d ètre vpa és 
quand on s’aime. IL découvriront, 

qu’est ca Varias. Ls

n de le gare do rue î'.'gin 
me sait
VU DK MONTREALT.tAIN EX:’

K3H se racor- 
l’Express du 

pour l'Ouest et à 
Grand Tnmc pour 

là à 11.30 a.m.

A Cf! P M TRAIN RAPIDE ave 
* v'w i **»*. à diner, arrivant à Montreal 

à 8.20 p.m., se raccordant avec les traius du I 
Ver oui Central du Grand Troue p"ur '

N EX P UTR A

tlrand Tnne à 1 u 
Montréal °vec le> 1rs

Est et le Sud.

Chemin de Fer, y 
li. 14 Nov., 1889. >

Bureiuf du 
Moiteton, N.

V Est,
coo-oocxoooo

le surveillerout au ptsoin,
Le gardien frappe de nouveau a la 
porte,,et sans avoir attendu qu’un 
dit d’entrer, il la lit tourner aur 
sus pieds.

—Vous n’ètes pas raisonnable dit 
il. Je risque de perdre ma place il 
faut toriir

Edgar se jeta dans Ls bras d'A-

— Ariane, mon adorée ! s * ena- 
141, c’est mou cœur qui s’v.n va 
avec vous. C'est la lumière, c’est 
la vie ! la grande stupeur du père 
Jéremie, qui commençait a croire 
qu’il avait avait è.ô joué par son 
ami Ménadtck.

— Allons ! allons ! fl fil plus ru
dement.
Arian se dégagea.

n, pas adieu, 
au revoir!

Et etl • sortit du eaclioQ » LeC 
gardien.

ônvois arriveront 
l’K t, e<: raccord 

Montréal, avec

à 12.30 p. m et S 10 
antà la gare Bou- 
: lea traîna de l'Rat

;ia Pullman sur les trains de

dn chemin Rioh- 
l». ni- ge raccor- 
13 de Montréal.

aventure, 
et du Sud.

Char 
Montréa 

Un train n 
moud à 7.I.V

UNIMENT GÉNEAU
35 AIVS DE SUCCES 
v MÀ*an« Set«î Topique
kX. bir*a*iuvi remplaçant le 

T'eu sans dou
leur ni chüto du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
des ttoiteriea, 
Fo u I h re a, 

iris, Molettes. Vesslgons Engorge- 
uts des jambes. Suros. Eparvins, eu.

YPhi'GÉNEAU, ïlb.m St-ffoaoré,Paria
CfH>0€H>*OCG €>€>

Pal

dant avec les trains Express
:îæs

KXPRK38 DE BOSTON BT NEW-YORK 
VIA HOUSE’S POINT

120 pm
Point t- 5.40 ]>. ni et a«- raccordan- à cet en- 
■iruit avec les trains du Verniônt Cou 
Dalanarv tt Hudson, pour l'Est et ie Sud, 
arri> ant à Bos.c-n à 1 40 et à New-Yo-k à 7. 
U0 te lend; main matin.

Des chars dortoirs pullman sont attachés 
aux trains entre nt'awa et Boston. Les pas
sagers d’Ottawa pour New York prendront 
les Pullman à Saiut-Albans ou à Rouse’»
^Les billets, les lit et tous autres 

seig îeiueut ^leuvc iit être ob.emis au bu 
dtsa Lillet» de la cité ou aux Btatiou».

S. J.iOHAMRBP.LIN,
r urlntendant Général

du elle, m iis— No

r. - ---fwPERCY R. TO DD,
Agent aéüPr,ki *h» Pawagnre f( 1 conlinutr)

l>é( 10 011J'(lfc»ire)c«uce nant 

le<* joiirivauxVINAIfiBES Article 1. Tonte personne qui retire régu 
lièrement un journal du bureau eo poste 
qu’elle ait souscrit ou non. que dé jou naT 
soit adressé à son nom ou à celui d’un aut>. 
est re pensable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie on 
journal est tenu de payer tous les arrrèages 
qu’elle doit sur l’abonnement, autrement 

itcur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu'elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l'abonnement jusqu’au moment du paiement 
qu’il ait retiré ou non le journal du bureau 
de poste 

Article
suivi pour abonnement 
journal est publié, lors même qu’il demen 
ferait à des centaines de lieues de cet endroit^ 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 
poste, ou de changer de résidence et de h is- 
ser accumuler les journaux à l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et one 
preuve prima facie d’intention de raude

VIH8IGRERIE DE KINGSTON. 
.A.. HAAS 6c CI HI

MANÜFACTÜRIKBS. Téi.«es. ('litre. Malte et 
.VI.XAK1KES

Garantis Purs son» tous les Rapports,
EN VENTE A OTTAWA;

Pur dm*. Isa ^Prlnoiimnx Enleler*.

us Vins Ilia

Tout abonné peut être pour 
dans le district ou le

! 3. 
r al

pouHn Figure, les Mains,

Crème de Miel 
et d’Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Ri ses de Moloderma. 
Un assomment corop'el et no 

tides de toileite cwtee 
nant d’ôtre reçu,

la Pt-an et

luveau des ar- 
8SU3 ve-

TE1ST( KhKlfc CUSTKALB

II. A. FC0R1EK 504 RUE SPNSEX
en face de la rue York. Habits d’hommes et 
de femmes, nettoyée, teints réparés et remis 
à neuf Tapis de pianos, de table, rileaux 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettovés 
or. teints à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espèce prod ite, net
toyées et frisées.

CHIMISTE ET DROGUISTE

75-RUE SPA 'KS-75
Prescription pour médecins et familles 

>arées avec soin 
ommuntcation téléphonique"t BUANDERIE

On ne se sert d’aucun procédé chimique. 
On se fie à l'habileté de notre main-d’œuvre. 
Satisfaction garnntie. On va ■ hercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets

IR,. Q-A.C3-2<r03Sr, Pro>
504 rue SUSSEX devant la rue York.

Pi S. Succursale, au No 160,
Hull.

ETABEINSEMENT DE TA1LLEPB la
Habillements de messieurs faits et répa

rés. Satisfaction garantie.
A. DAOUST, tailleur,

No. 18 rue Nicholas, Ottawa.
'an 9 la

Le plus Grand Assortiment
-—DE  .

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et une 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00,
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises- A 
marquees en chiffres. C“ fl 

Une visite est sollicitée/ ni

UIMPAtiiME lïASSLRLNCK
— DU CANADA —

H“ CITIZENS ”
FONDEE EN 1H04

v l’iiiNCiPAL : Edifice
g nie d Assurât 
rue St. Jacques,

de la Com'tw
ice “ UITIZW 181 
1. Montréal.

DIRECTEURS :
Hon. J. J. C. Abbott, Sénateur, Président 

Andrew Allan, Hcr., Vice-Ur s dent. 
Rob-rt Ai derson, 1er j Ai'Jiur Pr< vust.Eié 
Alp. Desjardins, M. H. | J O. Gravel, Ecr.

H. Montagu Allan Ecr.
William Smith, s c-trés.

G. E. Hart, gérant gènér»'

C A PITA L-8OUC1; IT - $1 009,80<V
Dépfli au gouvernement fédéral 122,840.: 
U, W SEGUIN, EDWARDS KING 

|Agentkde ville.
21 RUE SPARK84^)TTAWA.,

Bijoutiers en gros et en détail

98 Rue Rideau 98,
Sous agent. A. & A. McMILI

/

■
M Arthur Cashing,

bien coi
la manière habile avec laque de 

I i! dirigea l’ancienne maison 
‘ Cushing ’’ iur la rue Nich>- 
las vi«:nt d’ouvrir sur la ru 
Sussex, tin wa on de première 
classe,où il tiendra uujours des

Mil .vMS K V ÈÜU- 
11.4SSE — Toiffo »rs en 
(nains des 0161K N de 
première marque.

i oette ville par

n » v., & ta
No. MH Rue Smotex.

i n iuu.4, par les sou puons quu je lais- 
sa;8 eatrnvo.r, i■ • dù rire de aioii 

! impuistanc , car il es’, resté irnp.is- 
I sih’u; il ne «’est d is trail’. Aucun - 
vo x, dans c tt» fo .le qui, la veille 

} encore, semblait rne erore tout uii- 
j vère in.iouuiu, aucune voix ne s’-st 
élévuu, ap e c die de mo i avocat, 
pour enu d -.fendre et on m a em au- 
’ii-! oi m t em nené co ida-nné,
Il tri, Vvi li ; que l’a itr».......

a ri tu -, fré inss.in'e, mit la 
sur l’up tule de sou amoureux, de 

' son fiaiicô.
I —K' c,t autre,dit-elle, c’est bien 
j toujours celui que vous

né me. ainsi

THE
Ji

avez cru, 
n’aq;que j ai cru mot- 

dû vous le dire votre gva^d-père/ 
—Toujours, répondit lilgar d’u u 

air sombr».
—C'est bien Henri Sonlac ?
—Je n'en vois pas d’autreOIL qil:

—Le traitre que Ion veut ni ■ 
flaire épousui!
i Le jeune homme eut un sursaut

—Vous épouser? d t-i'. Il y so 
gu encore?

■ —Plus que jamais!
m —Le misérabit !

I! a eu l’audace de s ! représenter 
devant vous/

—11 ne quitte pas la maison .
quitté pas mon pète.

—Iv vous le voyez? vous lui ré
pond z?

—-le nie tiens à quatre pour ne 
pas lui cracher à chaque min i e 

à la f u e! Une fois même

presque
! crié que cétait lui que je soupçon- 
! iuis, que nom soupçon ni on s 
j - -Ei. qu’a-t-il répondu? 
j —-lia feint de ricaner, mais une 
pâleur s’est étendue 
une pâleur faite (le terreur et d : 
honte, s’il peut avoir honte encore,

1 et tous ses us ont frémi.
—Et l’excès mémo du i-ou epou • 

vaut - ce l’a pas trahi? Vo.re pere 
n’a rien vu?

i —Mou père m’a fai', des r quo. 
clus, mon père m’a dit que j’etùs 
folle et m a déf mdu d’avoit

h: i
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bOn crime 
je n’ai pas été maîtresse de 
et je luiCHARTRONS

—PARS

JULES DE GASTYNE

TROISIEME PARTIE

LE CONTRAT

1
( Suite )

Sans répondre Ariane mit m> 
doigt sur ses lèvres eu lui montrant niais d-. v-vv.it-s uvn-w- et surtout 
le gardien. ^‘s ''M-t'imer.

Il comprit. Ilcomj. it qu'il u.- -li u ni im.joun qm vous epou 
devait pis l’interroger devant <e! sn-z col homme? 
homme mais il comprit «m* même ■lime p : ,-ul-e puai « .da.
temps qu’il ii’étair p-»s 1» jou fd'un K gar pi- i v veinent u main d •
songe que c'ét il bien elle qui était j la jeuno li I 
là en chair et eu os. K.i <ou eu- —Via s von.- r- 
se remplit d’une joie infini • d’une avec une -miu j emportement éper 
joie qu’il est impos il.le de d’ex p u du- .
mer et qui I» pavait en une minute.............1,11 i 1 ‘ la mort, dit A-iane.
de toute son éternité' de eouiPan- Puis 'do ajouta, avec nu eclair

•ouch ■ dans u e a yeux noir.-:

l

|

listerez! s’écria-t i 1

la:
Elle! c’était elle!
Il n’osait plus lui parler, im g u 

de peur de fair évanouir l’êbt. His

sante vision.
Il attendait.

Mlle de Millar.ges n'osait pas m 
plus remuer: parler de peur d» 
trahir, et le père J»ré nie vit b on 
que c’était lui qui causait la gên 
des deux amoureux.

Il déposa sa lanterne sur JYsc.i- 
beau de bois qui soi va il à la fois de 
siège et de table à K 'gar.

Vous avez une demi-heure, dit-i/ .... , , , .
dans une demi-heure je reviendrai — A■ impo: «.-■ \ oms , o ter /. mo
chercher madam,-. ............T"',1""- 'd,0,b-

Kl 11 s’éloi-na d’un air pogiicnard 11 ' """ . ■
referma la cône ,ur lin . n j« i-s;„u 1 -s|" I;'ln;n' '' >«• *•*■«
à cet id.ot.le Ménadeck ,jni ru i »»«Jir!-. .l'elte-l "" mena,; mu 
duieait Ini-aidiio ve-s c. I d qu> le '' " I- I houmi ...
aimait celle dont il:»er;oy,i,Umi„.., \ uns m-.<-ivz i.i.irl hn-, ri plue
' lit tonteneVu âll.mt, le i,.,,,,. tard mon u inor iw eut r. connu 
homme haussa,I les épaui s ma, à U' ■' ’! ^.‘.'rmst,*.. ’ '
la fois delà n; ïv, té des hommes et ( 1 ’ 1"

—A mo ns? lit Edgar.
—A moins, comme je l’ai déjà dit 

à mon po. e, comme je vo is* l’ai 
• mt, à moins qu» je ne l’épous • 
pour vous venger, si tout espoir de 

St’ salut nous ét ut enlevé!...
Edgar avait l ut un mo tvement, 
— Y

I !

mis. dit il, la femme de cet 
homme!* .1 ai nierais mieux...

— lu ne serai pas sa f mine, lit
An nie. Je serai sa p-rsciitricu, 
son bourreau, sa furie, voue venge

.

môme geste?Ærbè"B,U di>"S le‘ ! ra< I >' J".......... .... ne Umb.ait pas

de sa poitrine, murmurait, sans pou- idée disons nous lui réfugiait, à 
voir non plus trouver d’autr ex-1 lui, car i savin quelle tu limite corn 
pression: porte le mariage, si Ariane l’iguo-

Edgar! mon Edgar! rail.
El ils re?taiên' immobile:., tous 11 prit entre ses mains les mains 

lesdeux, s’admirant, comme pétrifies ; si blanches, si lines' de «'lie qu’il 
bonheur trop fort, surim adorai'.

— Evout-'Z moi, Ariane, dit-il.
— Mon ami...

sang-froid. Eile savait que le temps — Même au piix de mon salut.au 
leur était étroitement m suré et tu prix de m i v ugean :e, il me 
qu’elle devait mettre à on fit quai- aurait doulemvux de vous voir deve 
ques minuits qui leur restau-n : nir l’êpou e du ce misérable ! Mô;

Et Edgar bégayait sans trop sa me si vous deviez u’avovr avec lui 
voir ce qu’il disait: aucune parole, la pensée s iule que

Vous p nsez donc toujours ù moi vous rein peut-être obligée un 
Vous ei’aimez donc toujours? jour de subir les violences d». cet

— JentS"janiais cessé de songer | Kn jeune homme tressaillit Ion- 

à vous. Ma présence ici vous le ' gue nem, puis il acheva d.uts nu 
prouve. ranglol: i

—Oni, mon adorée, je la vo s et — .1 en mourrai-.
nour moi une joie bien doin'. ! An .ne restau silencieuse.

Et il la serra daua ses bras, éper- S. elle ne comprenait pas ben 
dûment ie sens de sa douleur e.le voyait

Elle se" dégagea. -. lui douleur ij Ile se disait ,me
-Noue n'avons pas le temps, dit- ! jamais cho n aurai, le courage de 

elle, de nous parier de notre amour j faire sou lr«r ainsi celui qu elle 
Nous savons, par ce que nous res 1 aimait par dessus tou’, 
sentons mntueilemeni, ce qu’il est EU- se pencha vers lui. 
ce qu’il vaut ! Nous avons quelque Et du sa voix doucu, de celte vo x 
chose de plus important, de plus qm allait au cœur d’Eguv et qui 

l’émouvait si profondément elle

1m.

-

-

par un

Ariane retrouva la premier sortI

r —Et qui peut être plus impor
tant. plus grave? fit l’amour ux 

attirant vers lui celle

dit:
— Rassun z vous, mon mon a ni.
— Vous ne serez jamais, s'écria 

vivement le jeune homme, la fem 
me d’il nri Sou lac! ...

— Je ne ferai jamais, rien q ti 
puisse vous déplaire.

— Oh ! mon Ariane bénie que je 
vous ai me !

Edgar en 
qu’il adorait.

—Votre salut, répondit la jeune
fille.

I

Le petit-fils de l’amiral de Cor- 
douan secoua tristement la tête.

—Mon salut, murmura-til. Qui 
peut me sauver maintenant?

—Moi, dit nettement Ariane, moi 
avec votre aide, et c’est pour cela | 
que je suis ici.

—Je suis condamné! fit Edgai 
d’un ton découragé. Ou n a ajouté 
foi ni à mon pssse, ni à mes proie 
talions, ni à ma douleur, ni à mer 

ijrais, par un deriret 
l’émotion du

I — Moi aussi, mon ami, fit la jeu 
nefiile émue, je vous aime bien 

— Je lejvois je te sen.<, mon ado 
rée, et c’est cet amour seul qui me 
rattache encore a la vu; c’est cet 
amour qui mu do .ne la force de 
supporter m- s maux de subir sans 
mourir de douleur et de honte l’in
justice dont je suis victime. Oui, 
vous m’aimez bien car vous seule 
ne m’avez pas condamné, 
seule et mon grand père avez tou
jours cru en moi !

— Toujours! Comment pourrais

larmes. Je cro 
cri. arracher à
ble l’aveu de son crime, de 
‘ -Geuse tiabison, mais là encore 

• espérance a été déçue.
’•Atre épouvanté par mee

coupa-
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